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upérieure Adresses d'Affaires. Adresses d'Affaires. Adresses d'Affaires. EQUITY SALE.
THERE will be sold at Public Auction, on 
1 MONDAY, Ox TENTH DAY of MAY 

Next, A. D. 1880, at Eleven O'Clock In the Fore- 
noon, al the Court House, in Dorchest. r, in the 
County of Westmorland, and with the approba- 
tion of the undersigned Barrister-at-L: w, under 
and by virtue of a Decretal Order of the Supre- 
me Court in Equity, made on the Sixth Day of 
January tn the Year of Our Lord one thousand 
eight hundred and eighty, in a certain cause la 
which Owen Sherry is Plaintif and Terence 
McManus, John W. AK 2005, Jerenriah B. Mc- 
manes, Terence Bl. Mcraces, Etare Budro, 
Theophilus Budro, Emnus Budro, Belony Budro, 
Pascal White, Joseph Ayer and Lowell A. Ayer, 
his wife, are Defendants, the Lands and Premi- 
ses mentioned in the said Decretal Order as foi- 
lows :-

The piece of upland bounded easterly by the 
rear line, southerly by lai de occupied by Terence 
McManus, John W. McManus, Jeremiah B. Mc
Manus and Terence B. McManus, westerly by 
the Intercolonial Railway, and northerly by 
lands in possession of Gideon Smith from said 
Railway to the Public Highway running from 
Dorchester to Shediae, and by lands in posses- 
sion of George Cormier from said Publie High
way to the rear line, containing sixty acres mo
re or less;

One piece bounded on the south by a dyke, on 
the west by lands owned by Burke, on the north 
by the river and on the east by lands occupied 
by Derris Cormier ;

Second piece bounded on the south by lands 
formerly occupied by the date Amand Landry, 
on the west and north byla dyke, and on the 
east by lands occupied by Denis Cormier ;

Third piece bounded 04 the south by the ri 
ver, on the west by lands formerly owned by 
the late Amand Landry, on the north by Fr ink 
8. White, and on the east by lands occupied by 
William Fawcett, the three several pieces above 
described being the same Marsh Land sold and 
conveyed by Angus Belliyean and Flavie his 
wife to Belony Budru by seed bearing date the 
tenth day of March A. D. 1871, reference being 
thereto had will more fully appear;

Fourtii piece of Marsh land—bounded north
erly by lands occupied by Samuel Coffee, south- 
erly by lands formerly occupied by Manuel 
Charters, easterly by the Marsh road, and west
erly by the river, being the same piece or parcel 
conveyed by said Angus Belliveau and his wife 
to Emmus Budro by deed bearing dale the twen
ty-fourth day of Ma ch A.D. 1872;

Fifth piece or parcel bounded northerly by 
laud* occupied by Gideon Smith, southerly by 
lands occupied by John McKelvie, easterly by a 
bog known as the Mocoque, and westerly by the 
river ;

Sixth piece or parcel bounded northerly by 
lands formerly occupied by one Doherty, south
erly by lands formerly occupied by the late 
Amand Landry, easterly by the said Bog, and 
westerly by the Marsh road, the two last above 
described pieces being the same sold and con- 
veyed by said Angus Belliveau and wife to Elare 
Budro and Theophilus Budro by deed bearing 
date the fourteenth day of December A, D. 1870;

Seventh piece or parcel bounded and described 
as follows:—northerly by upland formerly occu
pied by Samuel Charters, southerly by marsh 
lands occupied by Denis Cormier, westerly by 
the marsh road:

Eighth piece described as follows ;—easterly 
by lands occupied by Theliv Richard, westerly 
by lands occupied by Maxi Alliant Richard, son 
therly by lands formerly occupied by the late 
Amand Landry, and on the north by marsh 
lands occupied by William Fawcet^f the two 
last above described pieces being the same as 
conveyed by the said Anzus Belliveau and wife 
to Pascal White by deed bearing date the tenth 
day ol November A. D. 1872, together with ail 
and singular the buildings and improvements 
thereon.

Dated the 29th. day of January A. D. 1880.

A E. OULTON, ; 
Barrister.

Les Employés sessionnels. Nouvelles et Faite Diversplusieurs hommes firent irruption 
dans l’église.

Ces hommes s’étaient noirci le vi 
sage avec de la suie, afin d’être mé. 
connaissables. Chacun d’eux était 
armé d’une carabine ou d’un revol
ver qu’il portait au poing, ou d’un 
long couteau ou d’un poignard 
dont le manche apparaissait mena
çant au dessus de la ceinture 
. Trois d’entre eux entrèrent avec 
résolution dans le temple et, fai 
sant résonner sur la dalle la crosse 
de leurs fusils, se dirigèrent, en 
s'ouvrant violemment un passage à 
travers la foule, vers la chaire où, 
sans autre préambule,ils assénèrent 
un grand coup de poing sur la tête 
du curé qui tomba évanoui. En 
même temps ils l’attachèrent forte 
ment à l’aide de cordes, puis ils me 
nacèrent de mort quiconque pous- 
serait un cri ou chercherait à s'éva 
der. *

Pris de terreur, les paroissiens 
n’osèrent bouger. Les deux ban- 

blirent à la porte de l'église pour en 
interdire la sortie. Pendant que 
ceux ci montaient ainsi la garde, le 
curé était transporté au presbytère 
par les autres. Là, deux nouveaux 
compagnons vinrent prêter main 
forte à la bande. Le malheureux.

/
Succession Leblanc— Nous voyons 

dans les journaux de Joliette qu’il y a 
un nommé Charles Leblanc qui est 
mort à Philadelphie et qui a laisse une 
glande fortune. Nous trouvons dans 
les archives de l’Acadie que Paul Le- 
blanc et Mary Bechard ont eu un fils 
du nom de Charles, et nous trouvons 
aussi dans les archive*, que Anney est 
la sœur de Charles Leblanc.—Courrier 
du C.

PLUS D’UNE LIEUE ET DEMIE- 
D'après les calcula du commissaire 
ordonnateur de la société St Jean 
Baptiste de Québec, en s’appu
yant sur des données officielles, la 
longueur de la procession le 24 juin 
prochain devra mesurer environ 
22,000 pieds, et cela en faisant mai- 
cher les citoyens à 4 de front,—en 
y comprenant bien entendu les 
chars allégoriques. —Or,comme une 
lieue, mesure française, donne 13,- 
385 pieds, la longueur de cette pro 
cession s’étendrait donc à au delà 
d’une lieue et de nie, c’est à dire à 
2,000 pieds de plus.

RECAPTURÉ.—On mande de Ba- 
thurst : Après six jours de cous - 
tantes recherches. le shérif Vail a 
réussi à recapturer Jean Roy, qui 
a’était évadé de la prison où il était 
détenu, en attendant son transfert

Du Courrier de Montréal.

La Patrie a publié, ces jours der
niers, un tableau contenant les noms 
des employes sessionnels de l’année 
dernière, tableau qu'elle a fait précé
der d’un article intitulé les 100 nou
veaux employes. Il est évident que le 
confrère, eu vue de l’élection de Châ- 
teauguay, a voulu donner à entendre 
aux électeurs de re comté que, «ou* le 
règne béni de M. McKenzie, il n’y 
avait pas d'employés se sionnels, ou 
que les nouvelles nominations faites 
par le gouvernement conservateur 
avaient amené un surcroît de dépen
se. Mais il s’est bien gardé de mettre 
en regard les noms des employés ses- 
sionnels nommés par M McKenzie, et 
sans celte comparaison, le tableau ne 
prouve absolument rien.

Ou a même évité avec soin de don
ner le total des dépenses nour salaires 
et contingents pendant l’année 1879. 
C’est qu’il aurait fallu en même temps 
mettre en regard le total dépensé l’an- 
née précédente par M McKenzie, pour 
les mêmes tins, et malgré que les dé
penses de 1878 eussent été de $2,000 
moindres que celles de 1879, il est fa
cile de voir que cet excédant n’aurait 
pu donner que $20 chacun aux pré
tendus 100 nouveaux employés session 
nels, soame tout à fait insuffisante 
pour passer trois mois à Ottawa.

Une autre chose que la Patrie a pro 
babiement oublié de dire c’est que les 
dépenses ont été considérablement ré
duites en 1880. En 1879 le gouverne
ment a pu croire qu’il serait nécessaire 
d’affecter à ce service une somme au 
moins égale à celle dépensée l’année 
précédente par M. McKenzie. L’expé
rience lui a démontré depuis qu’il y 
avait moyen de se montrer plus éco
nome que ses prédécesseurs et cette 
année on a réduit à la fois le nombre 
et le salaire de ces employés, qui était 
de 85 par jour au temps beni où les li-' 
béraux administraient les affaires du 
pays, a été réduit à $4 par jour.

Agence d’Assurance Generale
Compagnies d’Assurance contre les Acci 

dents, sur la Vie et contre le Feu,

. Dr. G. A. Harrison, 
SHEDIAC, N. B

• Shediac, 1er decembre 1871.

BRASSERIE FOYLE.
MAISONS DE MALT ET DISTILLERIE.
Manufacturiers de XX * XXX Ales et Brown Stout 

Porter.
Importateurs de RUM de fine saveur, BRANDIES, 

VINS, etc.
P. A J. Ontnra.:u, - Halifax, Nouvelle-Eceosse.
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W
représentées.IDR. H. E. BOISSV

MEMRAMCOOK, N. B.
Julliet 1869—ac.

BUREAUX :— Batisse en brique de Nicholson, 
coin de Church el Main Streets, Moncton.

Propriétés de fermes assu- 
rées a bas prix, 

J. McC. SNOW, Agent.
10 déc. "79 — la

acturés par

& BOYER,
Dr. J. A. Léger. Depot de Ligueurs & Salle de Billar

TON, N. B.
OFFICE::—Dans la bAtiase du Bureau de Poste.

SHEDIAC, N. B.
18 avril 7

Joseph Gallant, Shediac, N.B.
NOUVELLE BOUTIQUE DE

FERBLANTIER.
—

Le soussigné, ouvrier d’expérience, ayant ou - 
vert une Boutique de

Poeles, Tuyaux de poele. et de 
Ferblanterie,

dans la ville de Shédiac, prie respectueusement 
le publie de venir examiner son assortiment, le
quel sera vendu a bon marné pour argent 
comptant.

REPARATIONS BIEN FAITES.

IIQUEURS, VINSZCIGARES 
DE PREMIERE CLASSE

cent par les Mar- 
|première classe. Dr. A. P. Landry,

Bureau dans le Magasin Gladstone, N GROS ET DETAIL.Inbre 1879
IE TO 21.

Magnifique SALLE DE BILLARD.

Huîtres constamment en Mains 

PRIX MODIQUES

-Visible a toute heure.—ler oct 77

DR. LAMOTHE, 
BUREAU :

BOUCTOUCHE, N. B.
12 Juin 1879.

BOUILLOIRES A HOMARD FAITES A ORDRE.

F. A. JONES, 
Painsec, [sur l’Interoolonial,]

MANUFACTUREUR DE
BOIS DE PIN. PROCHE, EPINETTE 

ET BOIS FRANC,
Fonds de Barils. Bois séché d la vapeur. 

Planchers et Planches à doubler em 
bouvetées, bardeaux, planches 

pour [aire des Boites d Ho
mard et à Savon.

Toute Commande promptement et 
ponctuellement exécutée.

20 août 1879-

Welland 1000 boisseaux d’avoine sont demandés en échan 
ge de tuyaux de poêle et de ferblanterie.

MILTON ANDERSON.
Shédiac, 16 sept. 1879.rtructeurs de Ponts.

DR. ED. T. DAUDET, 
Main Street, Moncton.

BUREAU EN FACE DU PHOENIX HOTEL.

.Ayant reçu les instruments nécessaires 
pour les opération* de* différentes maladies de 
Icell, 1s Dr. Gaudet s’occupera de dette branche 
d’une manière toute spéciale __ 10 déc. 79.

NB cachetées, adressées au 
étaire du département des 
anaux) et endossées, * Sou-
Canal Welian 1,” seront re- 

iu’A l’arrivée des Malles de 
5ième jour du mol* de JUIN 
instruction do ponts-tour- 
es à divers endroits de la 
and. Les ponts des grandes 
instruits en fer et en bols, 
de fer, exclusivement en fer. 
communication des plans, 
émérales A ce bureau le et 
ne jour de MAI prochain, 
urer a ce bureau des, forma

soumissionneront devront 
ce oratique des ouvrages 
requises de se rappeller 

ra pas des soumissions qui 
meut conformer aux formu- 
ins le cas d’une société, -il 
• les personnes qui la com- 
signature réelle, leur genre 
eu île résidence de chacune 
hêque de banque accepté, 
•ur chaque pont pour lequel 
levra accompagner chaque 
somme ne fera pas remise 

- refuse d’exécuter les tri-
aura soumissionné, aux 

r lui mentionnés.
seront remis aux personnes 
accepte les soumissions.
xécution du contrat le ou le* 
ut il sera décidé d’accepter 
ont avis que leurs soumis- 
A condition qu’ils fassent 

; le montant du contrat- 
vée avec la soumission DES. 
vra être mis au crédit 
ans le délai de 8 Jours de..

le la somme due pour ouvra 
ant que tous les travaux lie 
ment terminés.

s’engage pas, cependant, A 
se ni aucune soumission.

SWEENEY & RICHARD
MANUFACTUREURS De

VOITURES D’HIVER S D’ETE 
SHEDIAC, N. B.

Traineaux, Carosses et Wagons de tou 
te description en mains et à ordre.

Réparages exécutés à court déla
Il y a aussi joint

UNE FORGE 
ou toute espece d’Ouvrages de Campagne 
fait a des prix moderes.

T. W. SWEENEY. AMABLE RICHARD.
shedine, 10 Mal ’79—a.

prêtre fut assis sur un fauteuil, et. , . , ... au pénitencier, pour vol avec eifrac
un douloureux interrogatoire com- tion au magasin de Burns, Adam &
mença pour lui. On lui demanda 
bientôt de remettre à l’instant 500 Cie. On a trouvé des effets qu'il a 

eu l’audace de voler au même éta
blissement la nuit même de son es- 
capade.

Terrible aventure arrivée à Lady 
Dufferin—Une dépêche de Londres 
annonce que Lord Dufferin et son 
épouse, accompagnés de plusieurs 
personnes, étalent à chasser, ces 
jours derniers, dans une forêt aux 
environs de St. Péterebourg, lois-

onces d’or que l’on savait être en 
sa possession.

A quoi il répondit ne pas savoir 
ce dont on l’entretenait. Quinze 
coups de couteau, dirigés sur les 
jambes et sur les bras, lui donne 
rent un avant-goût du raffinement 
de cruauté de ses ennemis. Puis 
on lui renouvela la question, et, sa 
réponse étant restée identique, on 
le mit debout sur ses pieds et on 
lui asséna vingt coups de bâton sur 
le dos. La malheureuse victimes

W. 3. NORFOLK, M. D., 
Médecin & Chirurgien, 

Shédiac, - N. B.
BUREAU : Weldon House, en face du Dépôt. 
RÉSIDENCE : Cap Shédiac, ci-devant occupée 

par Wm. Stevens, Ecr.
Sera au bureau tous les jours, de midi a deux 

heures et de quatre A sept heures p. m __ 8 janv.

MAGASIN NOUVEAU
200 Pas à l’Est de l'Eglise Anglicane 
SHEDIAC, N. B. Ce que la Patrie n’a pas osé faire, 

lorsqu’elle accusait le gouvernement 
conservateur, nous le faisons aujour- 
d’hui. Nous donnons ci-après uu état 
comparatif des dépenses sessionnelles 
depuis 1869 jusqu’à 1879 inclusive- 
ment :

Clercs, Messagers et Pages durant lex Sessions.

qu’un 01118, caché dans un épais
M. HAZEN KINNEAR

ANNONCE respectueusement au publie qu’il 
a ouvert uu MAGASIN à l’endroit Indiqué plus 
haut, sur le chemin conduisant au Barachois, 
auquel on trouvera constamment un Assorti- 
ment Général, complet et varié de
Marchandises Sèches

Groceries, Epiceries,
Ferronneries, etc.

à des prix défiant TOUTE COMPETITION.
Fleur et Farine de choix à bien bas prix

se. Toute espèce de produits pris en échange.
10 On n’a qu’à venir voir pour se convaincre 

que c’est de son propre intérêt d’acheter au Ma-

fourré. s’élança tout àRichard & Landry, 
AVOCATS,

SOLLICITEURS, NOTAIRES PUBLICS, ETC. 
Bureaux .—Dorchester & Shédiac. 

Attention Spéciale a la collection des comptes.
A. D. RICHARD, L.L.B., N. A. LANDRY, L.L.B., 

Dorchester. Shédiac
18 août "79."

T. WILLIAM BELL& CO
IMPORTATEURS DIRECTS DE 

Vins et Liqueurs Etrangeres,

coup sur
Lady Dufferin, et l’aurait infaillible
ment dévorée sans l’assistance depoussait de» cris déchirants. Réin 

tégré dans son fauteuil, le prêtre Lord Hamilton, attaché d'ambassa
de, qui parvint à abattre la bête 
furieuse à coups de revolver.

se décida cependant à déclarer qu’il 
possédait quelque argent, en effet, 
mais que cette somme ne dépassait 
pas 3,600 réaux. Cette déclaration 
indigna les voleurs qui allumèrent 
une gerbe de paille, puis inclinè
rent la ligure du curé sur la flam-

Régime conservateur.THES, CIGARES, &c., &c.
—La Société St. Jean-Baptiste de 

Montréal a décidé à l’unanimité de 
venir en corps avec drapeaux, ban
nières et chars, à Québec, le 24 
juin prochain.

—Un cultivateur de St.Lambert, 
pres de Montréal, en faisant une 
excavation dans la terre, a trouvé, 
à deux pieds de profondeur, une 
quantité de mouches à patates suffi, 
saute pour remplir deux boisseaux.

—On rapporte qu’un crime épou 
vantable a été commis ces jours 
derniers sur le haut de l’Ottawa. 
Un nommé Levine, qui réside au 
fort Coulonge, a outragé, parait-il, 
une petite fille du nom de Belec. 
âgée de neuf ans.

—Elzéar Castonguay, cultivateur 
de St. Anaclet, P. Q, a été tué ré
cemment dans les circonstances 
suivantes. Il revenait de la forêt 
avec un voyage de bois, quand,près 
de sa maison, la voiture renversa 
sur lui. Il eut à peine le temps de 
crier au secours, et il expira.

—On télégraphie de la Nouvelle 
Orléans qu'à la suite d’une dispute 
au sujet de dix cents, le nègre John 
Raymond a tué d’un coup de pisto 
let John Sullivan, propriétaire de 
la taverne Barrel House.

—Edouard Tétreault, convaincu 
du meurtre d’Alice Butler, épouse 
d’un nommé Butler, à Windsor, 
Vermont, E. U., en 1877, a été pen
du à ce dernier endroit, vendredi. 
Tétreault a confessé son crime sur 
l’échafaud, et dit qu’il y avait été 
porté par l’usage immodéré des 
boissons enivrantes, auquel Butler, 
l’époux de la victime, l'avait habi
tué. Il accusa Butler d’être uu ivro

No. de 
jours de 

lasess, 
79 
88 
60
65 
96

BlpcFerguson.Dcck Street, 
St. Jean N. B.

Depenses. 
811.454 75 

13,501.00 
11,833 00 
15,814.00
13,385.57

1869,
1870
1871
1872
1873

LANDRY & TRUEMAN
me vive. Les cheveux, les sourcils 
et les cils prirent feu. La victime 
hurlait de douleur.

Attirée par ses lamentations, la 
servante du curé, que des travaux 
du ménage avaient retenue jusque 
là dans une pièce retirée, s'élance 
vers le clocher afin de sonner le 
tocsin ; mais elle tombe tous le cou 
teau d’un de ces bandits avant d’a 
voir pu exécuterses projets.

En présence de la persistance 
des dénégations do leur victime,les 
malfaiteurs, que la soif de l'or avait 
poussés au crime et que cet échec 
transportait de fureur,avaient enfin 
résolu de fusiller le prêtre infortu
né ; ils le firent mettre à genoux 
dans ce but, et la barbare sentence 
allait être exécutée quand l’un des 
sacripants, qui avait fait une minu 
tieuse perquisition dans la cure, 
rentra tout à coup en annonçant à 
ses complices qu’il avait découvert 
la somme, plus quelques armes de 
chasse qui brillaient dans ses bras 
Le trésor du curé était un dépôt 
qui avait été fait entre ses mains 
depuis la veille.

Les féroces bandits, n'ayant plus 
aucune raison de prolonger leur sé
jour dans l’église, s’éloignèrent 
tranquillement, et telle était la ter 
reur qu’ils inspiraient, que person- 
ne n’osa les poursuivre.

gasin Nouveau de
•AVOCATS, &c., &c., 

DORCHESTER, N. B.
P. A. LANDRY, W. A. TRUEMAN.

oct70—déc78

HAZEN KINNEAR.Do Toutes commandes exécutées anec 
le plus grand soin, diligence, et auxplus 
bas prix.

17 juin 1879-

Shédiac, 26 août *78 —3m
$65,988.32

Soit : $170.07 par jour.
Régime libéral.

388
LANDRY & TRUEMAN, 

Plaintiffs Solicitors.1879--Antomne & Hiver--1880
7 1874

1875
1870
1877
1878

815,319 50
19,379.95
18,609 25
20.386 00
28,953.75

Pensionnât N. D. du S. Cœur, 
MEMRAMCOOK, N. B.

62
66
63
81
94

F. BRAUN, 
Secréteire. 

emins de Fer ) 
s 1880. if

McSweeney Brothers, 
MONCTON, N. B.,

Offrent maintenant en vente un ASSORTIMENT 
DE PREMIÈRE CLASSE de

Manteaux pour Dames,
Châles "
Pelleteries
Etoffes “

Pardessus pour Hommes,

D. MAGEE & Cie., 
MANUFACTUREURS EN GROS DE

C. RICHARDSON, 
Avocat, Solliciteur, Notaire Publie.

RICHIBOUCTOU, N. ■.
4 Mal "76- 12m.

Cette nouvelle institution agréablement située 
lana la magnifique Paroisse de Memramcook ; 
après du collège at. Joseph, est dirigée par les 
sieurs de la Charité qui ne négligent tien de ee 
iul peut contribuer a la santé et au bien-être 
Je* jeunes Demoiselles, confiées à leur soin. Les 
Maitresses prêtent une attention particulière a 
former leur élèves A la pratique des vertus ébré- 
tiennes et morales.

Le cours de l’instruction comprend le Fran- 
cals, l’Anglais, la Musique, le Desen, la tenue 
da ménage, la couture unie et ouvrage de goût. 
L’année scolaire est de dix mois. Un reçoit des 
élèves au Pensionnat A aucune période de l’an- 
ale.

C HAPEAUX CASQUES ET 
PELLETERIES.
t 

51, KING STREET,

ST. JEAN, N. B.

$102,698 45 365
Duvert ! D. L.HANINGTON 

PROCUREUR-AVOCAT
SOLLICITEUR, NOTAIRE Pi RLIC, &c , &c.

DORCHESTER, N. B.
19 lévrier ‘79-

Soit : $281.36 par jour.
Régime libéral, 8231 36
Régime conservateur, 170 07Ulsters

son ancien Magasin ! Reefers “
Habits, Vestes & Pantalons

"Nous recevons tous lee jours de Nouvelles 
Marchandises que nous vendons aux PLUS BAS 
PRIX possibles pour ARGENT COMPTANT.

McSWEENEY BROS.

9. MAGEE. Difference,1 $111.29M F MANKS
mal 20 '72—ao Ces chiffres parlent d’eux-mêmes et 

ne font pas précisément l’éloge de l'é
conomie libérale. Si nous examinons 
les salaires et contingents de la Cham- 
bre des Communes la différence esten- 
core plus frappante en faveur des con
servateurs :

ortiment complet de

ISES D’ETAPE, 
as à BIEN BAH PRIX pour 
chéance.-, 
|sauvées du feu seront ven-E DE LEUR VALEUR.es. Sets, en montant.
Lia, en montant, 
60 et*.
ES non endommagées, 60cts 
DUS, 2jcts. la livre;
sidérable de

Facterie de Chaussures 
DE SACKVILLE

W. W. WELLS, 
AVOCAT, NOTAIRE PUBLIC, ETC.

Bureau : Au-dessus du Bureau de Poste, 
DORCHESTER, N. B.

Attention spéciale donnée à la collection des 
dettes dane toutes les parties de la Puissance et

CONDITION DK LA PENSION.
Le prix de la pension est de quatre-vingts dol- 

lars, la mat-on fournit uu lit cote let et objet 
de table. Chaque élève doit foureir ses objets 
de toilette. Toates les fournitures classiqu M 
sent A la charge des élèves. Les frais lu méde- 
ein ne sont pas compris dans -a pension.

Moyenuaut dix dollars la mal -on se charge 
de blanchissage des élèves.

Le cours de musique at usage du piano, vingt 
dollar* par année. Le dessin, la peinture sont 
extras. A chaque trimestre les parepts reçol- 
vent avec le moulant des dépenees des mutes 
sar la conduite, le travail de leurs enfants.

i Pour Ins amples informations s’adresse r a 
la Supérieure.

CHAPEAUX( EPUIS que y’ai adopté le système de mar- 
1 quer mon nom sur TOUTES mes Chaus- 
sures, Ji m’aperçets que le* commandes aug
mentent rapidement. A ceux qui ont besoin de 
Chaussures, je dirai : Essayez le* miennes, et 
assurez-vous que mon nom soit au complet sur 
.le fond de chaque paire.

ABNER SMITH.
20 novembre 77—Rue

Salaires et c 
1870 
1871
1872
1873

cents de la (‘hambre des Co

$ 90.000 
90.000

114 000
109,000

Sous M «‘Villie.
129,000
129,000
130,000
120,000
140,000

deg Etals-Unis. 1 juin *79.

DU PRINTEMPS!
ON VIENT DE RECEVOIR 

25 Doz. CHAPEAUX du Printemps,
AINSI QUE

Bureaux de loi et de Collection
—DE— 

ADAMS& LAWLOR
AVOCATS, NOTAIRES, *c.,

Solliciteurs en Faillites, Biens-Fonds, Agents 
d’Assurance contre le Feu.

BUREAUX:

A NEWCASTLE ET A-BATHURST

1874' 
1875
1876
1877
1878

n et CUIR A Semelle, 

E DE LOUP MARIN, Pale,
MORTE, 1 caisse de Chemises Elan- |Institut des Freres:- Ecolee Chrétiennes, ches et de couleur, IlSultlPIGIGb: Boulo Cloeled.ELECTION! ELECTION!! 

ELECTION !!! En 1879 comme nous l’avons dit 
plus haut les dépenses ont été de $142,- 
000, mais cette légère augmentation 
pâlit de ant les exploits de M. Macken 
zie qui a réussi des la première année 
a augmenter les dépenses de dix fois 
ce montant et qui. en 1878, parvenait 
à excéder de 9 10,000 la somme dépen- 
séc en 1873.

E. J. SMITH, 
emin de Fer, SHÉDIAC.

A
College Commercial St. Michel, 

CHATHAM, N. B.

ETIL A. LAWLOR, 
Bathurst.

M. ADAMS, 
Newcastle.

12 mars 78-

Le soussigné, dans le but de se faire élire le 
PREMIER, DU BON MARCHE, 

Offre en vente

LES FONDS DE SES DEUX MAGASINS 
avec sa grande Importation de

Nouvelles March’dises 
ce printemps, A des 

P Rrx 
déniant toute compétition pour

Argent comptant. 
VENEZ VOIR, VOUS SEREZ CONVAINCU

ET VOUS ACHETEREZ, 
Ansi vous marquerez votre bulletin pour

J. 0. ARSENEAU.
Eg mont Bay 1. P. E., 21 mal 1878

THOS. R. JONES & CIE., 
ST. JEAN, N. B. *

1 caisse de Collets et Poignets, 
QUE NOUS VENDRONS A

SERPENT DK MER—Le capitaine 
Andrew Chase, du brick "Isudara 
Rionda," est, au rapport de tous 
ceux qui le connaissent, un vieux 
loup de mer dont la parole vaut 
parole d'évangile. Il affirme que 
le 13 mars dernier, à midi et demi, 
par 26050 de latitude nord et de 
708, longitude ouest, un serpent de 
mer * passé à 100 ou 200 mètres 
de son brick. H n’y avait en ce 
moment sur le pont, outre le capi- 
taine, qu'un matelot en vigie, le
quel, sachant que l’heure du dîner 
était passée, regardait avec an
xiété du côté de la cuisine, de sor 
te qu’il n’a pas vu le serpent. Le 
capitaine, s’étant assuré qu’il n’était 
pas le jouet d’une illusion, a appelé 
ses hommes pour les faire jouir de 
ce rare spectacle, mais le serpent a 
plongé et disparu, laissant la mer 
terriblement agité et le capitaine 
aussi. La tête du monstre, qu’il a 
vue distinctement, avait une lon-

Ce Collège a pour but de procurer aux jeunesRALPH SMALL, 
Voiturier, Shédiac, N. B.

. Asncuto , gens, avec le bienfait d’une éducation ehréten- 
Bien L as priz pour ARGENT Comptant, ine, les connaissances qui leur sont nécessaire 

pour s’ouvrir une carrière dans le commerce es 
JOHN CALDER.

Shédiac, 10 mare 1880.

N ROYALE
DES

de la FRANCE, 
k aises et anglaises)
M ENT FOUR PIANO
Lp bleu et or —Prix $.150 
are—Prix $1.00.

MAIRE:- 

er L’ange gardien- -Quand 
Livre feuille - L’étranger 
erenade—Chansons de For- 
1, mon roi !—La valse des 
pupirs — Rendez-mois 
L lac Adieu, belle Ft ce 
Une fleur pour réponse— Le 
le ma Bretagne —Ta voix 
I-Non, monse gneur —(foi, 
is me regrettez —Les che- 
i Le départ du marinier 
Mon cœur à toi—Espère 
ht Saul—Bonheur caché —. 
eu —Ave Maria—Le caril- 
Iest lA- Brunette—Le pe 
cénédiction d’un pi re - La 
i--- Huit an* —Les fleurs.
a nuit —Veux-tu mon nom, F 
Laissez-moi l’aimer-Je- 
—Mourir pour la patrie- 
chant du départ-Toujours 
de fer " La fête du eiel 
re femme !— Le départ des 
Albanaise —Sous l’ormeau 
1 Zingara —Partant pour la

ont par
R. MORGAN,

■28, rue la Fabrique, 
lot de Gros pour l'i diteur-

gne habituel. Il lui demanda ensui- 
te pardon et lui dit adieu, disant 
qu’il espérait Je rencontrer 7 
un monde meilleur.

l’industrie.
Voitures de toutes Sortes 

dans les derniers goûts et aux plus bas prix, 
faits » ordre.

Réparages de voitures d’hiver et d’été 
exécutés sous le plus bref délai.

Conditions de la pension, M compris l’enseignement. Voici maintenant les réductions opé 
Le prix de la pension pour l'giiWfe scolaire [ rées en 1880 .

est de $70. Cette somme est payable en deux 1 , , ,° - Réluctions des lires et dépenses de la Chambre

dans.

termes el d'avan e: À. A la rentrée de septem-
EPOUVANTABLE SACRIFICE —On 

mande de Rangoun en date du 12 
avril : Les sept cents personnes of- 
fertes en holocauste a Mandalay 
n’ont pas été brûlées mais enterrées 
vivantes. C'est Theebaw, le rot des 
Birmans, qui a ordonné ce sacrifice 
d’hommes, garçons, femmes, filles, 
prêtres et étrangers, pour le réta 
blissement de sa sant". Voici l’ex
plication qu’on donne de ce massa- 
cre. Lorsque l’on construisait une 
ville dans le Burmah, il était d'usa
ge d’offrir aux dieux des sacrifices 
humains; d’ord'naire chaque nou
veau souverain a sa capitale à ui. 
Lee dieux ayant été irrités de ce 
qu’il n’y a pas eu un changement 
de capitale lois de l’avènems nt du 
nouveau roi et que par conséquent 
le sacrifice an question n'a pas eu 
lieu, les astrologues ont déclare 
que le seul moyen d’apaiser leur 
couireux était de sacrifier sept, 
cents victimes.

des Communes, 1880.
25 eleres extra réduits de 84 à

$3 par jour pour 90 jours $6,750 00
5 traducteurs extra réduits de

85 à 84 par jour, 90 jours 1,800 00
12 pages à $1 50 par jour 1.1120 00 
35 messagers. $200 par session 7:000 00

bre, $35 ; 2. Le 1er janvier, $35.
Il n’est fait de remise que dans le eas où un 

enfant serait remis a sa famille et celui d’une 
maladie qui nécessiterait une absence de plus 
d’un mois.

Pour les élèves qui entrent dans le courant t de : 
l’année scolaire, la pension court du 1er ou du 

_ 15. suivant qu’ils entrent dans la première ou la iRivière des Caches. —M. Onésime Gaudet, Insti- seconde quiuzaine du mots.
tuteur. A___,„ . Les frais d’infirmerie, de pharmacie. Petudei

Mont-Carmel.---M. Elle Bruno Gallant. |de la musique instrumentale, la navigation, la
Egmont- Bay.- Hon. Jos. O. Arseneau, M. P. P. | télégraphie, le dessin el les fournitures classi- 1 
Tignish. —Sylvain T. Perry, Ecr., marchand et i ques sont extras.maitre de poste. Lavage. . . . . . . . . . . .
Ruatioo. —Joseph Gallant, Ecr., marchand et Dessin.............. .................. 5.00 *

maitre de poste. | * Navigation _____ ___ — 5.00 -
Cavendish Road,—M. Paul Thibodeau, Istitu- Télégraphie ...........--........ 5.00

hear. ! Lit et garnitures ........ ..8.00
Mo reeries et Marchandi- Cascampec.—M. John Gallant, marchand. Demi-pension ................. 20.00-

Nos abonnée, dans ces diverses localités, sont Musique Inst...... ----*--=* 20.00 
priés de faire leur* remises entre les mains de 
cas messieurs qui nous les feront tenir sans dé-.
lai. Ou voudra bien remarquer que tous les ar-

Agents du ‘Moniteur Acadien 
a l’Ile du Prince-Edouard.

de Chevaux et ouvrages de ForgeFerrage
Ci suit une liste des Agent* du Moniteur dans

Pile du Prince-Edouard :
ecutes avec ponctualité.UX

Satisfaction garantie et prix modérés.
y’-diac, N..B., 20 janvier 1880.- 6m • — • — ----------------------------  

Cadeaux duJour de l’An
Et des F tes

------- :o:--------
A l'approche des Fêtes du Nouvel An, nous 

ne pouvons mieux faire que d'annoncer au pu
blic en général el en particulier à ceux qui ont 
des enfants, des frères, des sœurs, des amis, A 
qui ils destinent un présent à l’occasion du Jour

Total 817,170 00
Lorsque les liberaux pourront nous 

en montrer autant peut être auront-ils
meilleure grâce de crier contre le pré- 
tendu gaspillage des deniers publics.

IMPORTATEURS DK

LE BRIGANTAGE A L’EGLISEses Sèches Anglaises, 
Francaises, Alleman- 

les et Américaines 
etc., etc.

Un diplôme commercial sera donné a ceux _______
qui passeront un examen satisfaisant dans les 37 a: 1 .branches requises. Nous racontions, il y a quelques

Pour plus amp es informations s’adresser au jours, les exploits d’une bande de 
|Directeur, voleurs espagnols qui s'étaient,dan*

PARER JOSEPH. l'une de leurs expéditions, fait gui portion du corps qui était hors de 
Chatham N.D., 91 ni ■ _ der par l’alcede de la ville. Voici l’eau était longue d'environ cin-

le pendant: quante pieds. Quant à la longueur
La semaine dernière, au moment totale de l’animal, le capitaine Cha 

Recevant aujourd’hui par vi. C. K où toute la population du village se ne peut rien dire de positif,mais 
250 qts K. D. FARINE DE CHOIX, catalan de Kodès (province de Lé - il est clair, d’après ce qu’il en a vu, 

Vendu * ton marché PRY) BAB NG . co rida) étsit réunie dans l'église pa qu’elle ne devait paa être inférieu- 
Moneton, Heravril 1930 • 1 roiesiale pour écouter le sermon, re à 100 pieds.

,s
rérages doivent se payer sans retard, sinon nous 
serons dans la nécessité de sévir.

COMTE DE GLOUCESTER.

de l’An, que le populaire horlogier et bijoutier ' Manufacturiers d’Habillements 
de la ville, ur I égaux pour la façon, le coût
Anselme M.Légere et le matériel.
possède le plus bel assortiment qui se soit vu J 

en bijouterie, orfèvrerie, horlogerie et argente- 
rie ; lunettes, chaines, montres, loquets, et mil- 
le autres objets d'art qui sont toujours acceptés 
avec plaisir comine présents et qui sont- des )

sans gueur de 15 pieds au moins. La

Ont toujours en mains des cotons domestiqnes 
aux prix des moulins.

ETOFFES 
du pays pour les travailleurs de bols manufa ctu 

rees et vendues.

NECUAC. —Romain Savoie, Ecr.
TRACADIE— M. Placide P. Gaudet, Instituteur.
POKEMOUCHE.—Mr. Jérôme Robichaud,*
Shippagan. —Henry A. Sormany, Ecr.
Caraquat—Théotime Blanchard, Mer.
Grand Anas— Jos. Poirier, Ecr.
Bathurst—Samvel Melanson, Ecr.
Petit Rocher-M. Jérome Ba adrea 1, Iostita 

tar

%lé d’Inde.Farine de
vrais

Cadeaux du Jour de l’An.
Shédiac, 20 déc. 1879.

%AUX PLUS BAS PRIX 
CONDITIONS LIBERALES,

mat 20 1872—ac 7

%

II

/



ACAD IENMONITEURLE
1

te que des adversaires peu scrupuleux. Chaque société d’agriculture devra 
toujours avides du moindre prétexte mettre une personne en nomination 

comme membre du Bureau d’Agricul-

1 passé un mois à son bureau d’avocat, 
mais il a consacré tout son temps aux

bleau comparatif suivant :
1869
1870
1871
1872,
1873
1874
1875
1876
1877

5 1878
11879

sance.

Arrivant Ensemble Tout Laine, $1,423 
1,289
1,262 
1,000
1,384
1,150
1,175 
1,250
1,250

973
923

I Oh ! les bonnes intentions ! ..... de tout 
"le monde. Qui s'est jamais vanté d’en 
avoir de mauvaises? Maintenant que 
vous avez fidèlement satisfait, en bons 
chrétiens que vous êtes, au quatrième 
précepte de l’Eglise, il nous est bien 
permis d’avoir ensemble un petit bout 
de causerie.

Histoire de se décarèmer !

monsieur dénonça avec force 
phase la contre-petition qu‘i

de fraude et de faux, et qui 1 
laite que pour induire les ho 
bores à voter contre le bill. 
Johnson traversant la cham 
manda à M. Davidson de ta 1 
trer, ce que ce dernier refusa 
le député de Kent dit que 1 
de Northumberland rougisse 
propre pétition. M. David 
de nouveau exprimé ses vue 
manière confuse, M. Johnson 
de nouveau, et ayant réussi à 
possession de la pétition, il 
dans un langage brûlant de 
et d'éloquence, la méchance 
fraude de la transaction, • 
hautement devant le comité 
noms apposés a la pétition 
écrite de la mème main, e 
grand nombre de personnes 
noms s'y trouvaient n'exista 
leurs que dans l’imagination 
membre pour NorthumberlanPlusieurs membres ayant 

ars vues, la proposition de 
Sill section par section fut sou 

le président, et la chambre se 
comme suit:

POUR—L'HOn. M. Crawford 
M. Hanington, Blair: Johnsor 
ton, Wood, Hill, Lynott, Say 
Manus, White, Kenny.—12 
CONTRE—Thompson, Black

Gillespie, Hutchinson, B 
Vail, Davidson, Cottrell, Mo 
wis. Barbarie, Butler.—13.

Le bill fut en conséquence 
i perdu.

MM. Johnson et. Sayre a 
alors l'attention de l’orateurr- 
duite du suppléant, qui ava 
d’empêcher la passation du 
se servant injustement d’une 
qui n’était pas devant U c 
L’orateur déclara que le seal 
de produire une pétition était 
soumettre quand l’orateur • - 
fauteuil. Ce qui confirmait 1 
de M. Johnson et censurait la 
te malséante de M. Davidson

Bien qu’il n’ait pas réussi 
passer le bill, M Johnson a < 
ment droit à la gratitude de » 
De tous les bons discours pi 
pârl’Hon. monsieur pendant ! 
le session, celui qu’il a délivré 
casion de ce bill est sans con 
meilleur.

Votre, etc,

affaires publiques. Il a parcouru toute 
la province, excepté deux ou trois com 
tés, et a vu presque tous les grands che 
mins et ponts. Il y a eu une diminu 
lion de $34,000 dans la dépense, et 
malgré cela les chemins et les ponts 
ont été tenus en aussi bonne condi 
tion qu’auparavant. Il a trouvé qu’il 
était difficile de contrôler les inten 
dants, mais il leur a fait entendre 
qu’ils ne devaient faire aucun débour
sé sans la sanction directe du départe
ment Quelques-uns ont dépassé la 
limite. L’un dépensait $50, l’autre 
$100 de plus que le montant autorisé, 
et le total de ces petites sommes est 
considérable quand il y a tant d’inten
dants. Il a strictement défendu toute 
dépense, excepté pour remplacer un 
madrier cassé ou autre chose sembla
ble, sans l’ordre exprès du Départe
ment. Il ignore où l’hon. membre 
pour Westmorland a pris ses chiffres 
Les dépenses contingentes, le postage, 
etc., de son bureau, accusent une ré
duction de plus de $200 ; eu 1879 elles 
ont été de $514, contre $728 en 1878. 
Il ne peut comprendre comment M 
Black a pu préparer un état indiquant 
que la dépense est plus considérable. 
11 y a diminution sur chaque item.

Prenant la moyenne des quelques 
dernières années comme point de com 
paraison, les frais de voyage accusent 
une diminution de $300, et il a voya
gé autant, sinon plus, qu’aucun de ses 
prédécesseurs. Si l’on prend en consi
dération les dépenses extraordinaires 
de 1879, on doit admettre que le dépar 
tement est dans une meilleure position 
cette année que l’année dernière.

Il croyait, avant d’entrer en fonc
tions, que les dépenses auxquelles M. 
Black avait fait allusion pouvaient 
être réduites de beaucoup, mais il a 
découvert qu’il se trompait. Il a lâché 
d’opérer des réformes. Il a visité les 
bâtisses publiques pendant qu’on les 
réparait, et il a envoyé l’ingénieur et 
le secrétaire faire inspection et rap
port. Il s’aperçut que le toit de l’hôtel 
du gouvernement faisait eau en plu
sieurs endroits,et qu’il fallait se servir 
de vaisseaux pour recevoir l’eau de 
ces gouttières, et on lui apprit qu’il en 
était ainsi depuis plusieurs années. Il 
a cru que ce serait vraiment économi
ser que de faire des réparages conve
nables, et il donna des ordres en con
séquence. Une grosse somme a été 
dépensée sur celle couverture. Le rap 
port recommandait des réparages sens 
quatorze points différents Quand on 
terminé ces réparages, de nouveaux 
besoins surgirent. L’ingénieur y fut 
renvoyé, avec instruction rigoureuse 
de ne favoriser que les réparages ab
solument nécessaires, et il a trouvé les 
bâtisses attenantes, telque la buande
rie, les maisons du cocher et du jardi
nier, dans un mauvais état tel qu’il a 
cru devoir en faire rapport.

il ne lui appartient pas de dire qu’un 
tel établissement est nécessaire, mais 
il ne peut l’abolir d’un trait de plume. 
C’est un établissement coûteux, et il a 
essayé de tenir les dépenses aussi bas
ses que possible. Il a trouvé que les 
hommes n’agissent pas avec les gou
vernements, règle générale, comme ils 
font envers les uns les autres, et qu’il 
coûte plus pour faire faire les ouvra
ges pour le gouvernement que pour un 
particulier. Il a réduit les comptes, et 
plusieurs l’ont trouvé en défaut pour 
n’avoir alloué tout ce qui était deman 
dé.Avec les grandes dépenses faites sur 
les bâtisses, elles sont de beaucoup 
dans un meilleur état que ces dernie 
res années, et il faudra une somme 
de beaucoup moins élevée pour les 
maintenir.

Partout où il a trouvé possibilité de 
faire une réduction il l’a faite. Quand 
il est entré en fonctions il croit que les 
contingences du bureau étaient trop 
fortes, et a tâché de les réduire. Il a 
donné ordre au premier commis, par 
écrit, que pas une dépense ne devait 
être encourue, pas un ordre donné, 
sans la signature du premier commis 
pour l’autoriser, et qu’un régistre de
vait être tenu de toutes les dépenses.' 
Mais, avec toute cette précaution, il 
trouve que les dépenses sont aussi for
tes, comme l’indiquent les comptes pu
blics. Il a trouvé qu’on a effectué en 
vérité qu’une petite économie, et a 
adopté une autre méthode de tenir les 
rênes sur les dépenses de bureau. Un 
ordre en conseil a été passé requérant

pour nous tomber dessus, pourraient 
soulever à ce propos, refusa de contri
buer ie plein montant et n’accorda que 
la somme de cent dollars, qu’il versa 
entre les mains du président, M. Gi- 
rouard.

Le total des frais de la réception dé
passent 816,000 ; St. Jean en a absor-

CACHEMIRES FRANCAIS NOIRSLE PRINTEMPS et un
NOUVEAU MAGASIN !

------:o:o: ------

OL. MELANSON
A le plaisir d’annoncer au public que la société 
Melaoson & Poirier étant dissoute de consente- 
ment mutuel, il a ouvert dans la bâtisse entre 
celles de M. F. Poirier et M. Calder, un magasin 
général où «ont offertes au publie loue le* ard- 
eles de consommation qu’une famille puisse

ture pour le district dans lequel elle 
se trouve, et le gouverneur en conseil 
choisira les six délégués sur les per
sonnes ainsi mises en nomination. Le 
bureau devra s’assembler au moins 
une fois I année et les membres rece
vront $2 par jour pendant que le bu- 
icau siègera, et les frais de route.

A une assemblée des habitants de 
Shédiac, tenue au bureau de MM. Ri
chard & Landry, le 20me jour d’avril 
1880, afin de prendre des mesures eu 
vue de joindre nos frères les Cana
diens-Français dans la célébration de 
la fête St. Jean-Baptiste le 24 juin pro 
chain, Mr Valentin Landry, Inspec
teur d'Ecoles, est nommé président, 
Mr. Narc. A. Landry, Secrétaire.

Sur la demande du Président Mr. 
Robidoux, qui vient d’avoir une entre 
vue personnelle avec quelques uns des 
membres de la Société St. Jean Bap
tiste de Québec, explique le but de 
l’assemblée. Il loucha sur la nécessi
té qu’il y a pour les Acadiens des Pro- 
vinces Maritimesgo répondre à l’ap 
pel généreux et magnanime, qui vient 
de nous être fait. L’Acadie figurait 
il y a 6 ans en pareille occasion à Mon 
tréal ; sa voix s’est fait entendre et au
jourd’hui il est encore nécessaire de 
montrer à l’Amérique Française que, 
malgré ses reverser ie changement des 
temps les fils de l’Acadie ont conservé 
leur patriotisme, leur nationalité et 
leur langue.

Une série de résolutions sont alors 
soumises à l’assemblée et unanime
ment adoptées, comme suit:

Attendu que la Société St. Jean Bap
tiste de Québec a invité les Acadiens 
à prendre part à la fêle nationale ddnt 
la célébration aura lieu à Québec le 
24 juin prochain il est en conséquence 
résolu :

Prosé par M C. H. Galland, secondé 
par M. A. Poirier, to. Que les Aca
diens acceptent la cordiale et Chaleu
reuse invitation qui leur est est venue 
de la Société S.. Jean Baptiste de Qué- 
bec et se préparent à participer à la 
grande Fête du Canada Français le 24 
juin prochain.

Proposé par M. A. Poirier, secondé 
par M. P. Gaudet, 2o. Que, vu les liens 
politiques et nationaux qui déjà nous 
unissent au Canada Français, et les 
avantages qui découleraient d’une 
union encore plus étroite, il est de la 
plus haute importance que chaque 
groupe Acadien des Provinces Mariti
mes se fasse représenter le 24 juin pro
chain à Québec. A cette fin celte assem
blée engage respectueusement et ins 
tamment chaque centre acadien, non- 
seulement du Nouveau Brunswick 
mais encore de la Nouvelle-Ecosse, de 
l’Ile du Prince-Edouard ‘et du Cap- 
Breton à prendre des mesures pour 
figurer à cette grande solennité natio
nale.

Proposé par M. F. Robidoux, secon
dé par M. F. Poirier, 3o. Que malgré 
qu’il n’existe pas encore parmi nous 
d’organisation mationale générale, il 
est d’avis aux habitants de Shédiac 
que chaque paroisse ou comté envoie 
un ou plusieurs représentants à Qué
bec.

Proposé par M. F. Poirier, secondé 
par M. G. H. Galland, 4o. Qu’il est de 
l’opinion des habitants de cette parois
se que Shédiac soit représenté par un 
certain nombre de délégués à être 
nommés plus lard.

Proposé par M. Gaudet, et secondé 
par le Dr. Léger, Que dès maintenant 
nous prions M. le curé de cette parois 
se, le Révd. Père Bourgeois de Mem- 
ramcook, l’Hon. P. A. Landry et Pas 
cal S. Poirier, Ecr., avocat, de vouloir 
bien figurer comme délégués de ce 
comté.

Proposé par M. Galland, secondé par 
M. G. Maillet, Qu’un comité, composé 
du moteur et MM. Robidoux et F. Poi 
rier soit et est nommé afin de commu
niquer avec les autorités des chemins 
de fer en vue d’obtenir, s’il se peut, 
des prix réduits pour l’occasion.

Proposé par M. Robidoux, secondé 
par N. Landry, Qu’un comité consis 
tant des MM. C. H. Galland, F. Poirier, 
Gaudet, O. Melanson et le Dr. Léger, 
soit nommé qui convoquera une as-

65 cts, 85 cts, $1.00, $1.12, $1.30,
Lee meilleure marchandises pour l’argent 

que j’ale Jamale vues.

MERINOS FRANÇAIS DE COULEUR 
TOUT LAINE, a bon marché chez

C. A. BOWSER, SACKVILLE.
L’Avenir ! Le Moniteur vient d’an

noncer l’apparition d’un journal frau- 
çais, L’Avenir, au milieu de nos frères 
de la Nouvelle Ecosse. J’ai lu trois 
numéros de celte publication.

Par politesse, il faut bien se dégan 
ter et accueillir, le sourire sur les lè
vres, le nouvel ami des Acadiens. Par 
simple politesse, dis je, car je n’ose pas 
encore adresser à L’Avenir des compli
ments que je devrai peut-être rengai
ner plus tard, il sera temps de faire 
des éloges quand ils auront été méri
tés.

Le prospectus de L’Avenir est bondé 
des meilleures intentions... En voilà! 
encore un avec ses bonnes intentions ! te 
Cette feuille n’emploiera, promet on, 
que le style le plus pur.

Promettre et tenir !....deux mots an- 
tagonistes, comme qui dirait, bleu et 
rouge, politiquement parlant. On pro
met toujours, on lient raremeut ses 
promesses. Consultez plutôt la vie des 
hommes politiques Quoi : tous ne 
sont pas des politiques. Vrai ; mais 
tous les hommes sont menteurs, (vide 
la Bible) ce qui revient presque à la 
même chose.

Cependant, si vous n’êtes pas con
vaincus que promettre et tenir s’accor
dent à peu près comme MacDonald et 
MacKenzie,—réminiscence d’Ottawa, 
—lises L’Avenir.... et l’affaire est réglée.

Que M. le rédacteur ait donc un œil 
ouvert,—ou deux, s’il le veut,—sur le 
français de ses correspondants, et au 
très : son journal et surtout ses lecteurs

Eu attendant : Vive L’Avenir.
J’ai dit.

(Les crochets indiquent les années 
depuis lesquelles M. Landry est en 
fonctions)

Il s’est efforcé de réduire les dépen
ses de chaque département sous son 
contrôle. Par exemple l’item payé 
pour le combustible était trop élevé, 
pense- il, et au lieu d’accepter un con
trat privé comme on en avait l’habitu
de, il invita la concurrence publique, 
et le résultat fut qu’il obtint le bois 
79 cts ou 80 cts la corde meilleur mar
ché qu’il ne l’aurait eu autrement: 
cela ne vaut presque pas la peine d’en 
parler, mais il pense que cela répond 
à l’accusation d’extravagance lancée 
contre lui par quelque hon. monsieur 
Il a vu un bill déposé devant la Cham
bre, pourvoyant ice qu’inventaire soit 
fait des effets à l’Hôtel du gouverne
ment, mais c’est juste ce qu’il a fait 
peu après son entrée en fonction. H 
est au service de n’importe quel hon. 
honsieur qui désirerait voir la liste. Il 
a été accusé dans différents quartiers 
à propos des dépenses occasionnées par 
la visite vice-royale ; mais il a donné 
toute l’attention possible aux dépenses 
et a constamment correspondu avec 
les commis quand il n’était pas pré
sent lui-même. Mais si sa mémoire le 
sert bien, quand les dépenses se fai
saient il a vu le chef de l’opposition 
sur les lieux et ce monsieur passait 
son temps à suggérer de nouvelles dé
penses et à approuver celles déjà fai
tes; cependant il est l’un de ceux qui 
critiquent les dépenses.

Mais à propos de la censure de M. 
Blair, il demande à la Chambre de se 
rappeler que M. Blair n’a pas critiqué 
aucune dépense dont Frédéricton rece 
vait le bénéfice, mai» ses malédictions 
au sujet des dépenses à S Jean s’élè
vent haut et dru. Gela peut servir à 
montrer les vrais sentiments de l’hon.
monsieur.

Blair—L’hon. monsieur peut-il men
tionner une occasion où j’aie suggéré 
des dépenses ?

Landry —Je ne m’en rappelle pas 
particulièrement ; je parlais de votre 
altitude en général ; mais je puis qué- 
rir des ouvriers qui ont fait certains 
travaux à la suggestion du chef de l’op 
position.

Tandis qu’il a la parole, il pourrait 
dire qu’il a vu dans un journal qui pa
raît prendre charge de la province, 
que le gouvernement est coupable 
pour avoir dépensé $100 à Moncton 
lors de la visite vice-royale : mais com
me c’est là que les représentants de la 
province rencontrèrent les visiteurs 
pour la première fois, ce. n’est que jus 
te que quelques décorations en fait de 
fleurs et d’arches aient été faites. Mais 
le gouvernement à cette occasion n’a 
pavé que ce qui était juste.

Il sent qu’un officier public, qu’il 
conduise le plus fidèlement et le mieux 
possible ses affaires, ne "sera pas au 
bout de l’année à l’épreuve de la criti
que. Pas un homme n’étant parfait, 
il n’est donné à personne de prévoir 
tout pour le mieux, et de là vient que 
après la revue des actions de l’année 
al voit beaucoup de choses qui faites 
autrement auraient pu être mieux fai
tes; et s’il les avait encore à faire il 
les ferait autrement. Et comment 
l’homme public alors peut-il échapper 
à la censure de ceux qui n’ont des 
yeux que pour les fautes? Il ne s’y 
est pas attendu, ni s’est-il trompé. Mais 
cela peut se dire des particuliers aussi 
bien que des hommes publics ; et n’y 
a pas un homme engagé dans un but 
quelconque qui n’agisse autrement 
qu’un autre ne le ferait, et souvent de 
telle sorte qu’à la fin, il ne rencontre 
pas même ses propres désirs.

On ne peut s’attendre que les hom 
mes verront pareille tant qu’ils seront 
différemment constitués ; c’est impos
sible que lui même et ceux qui sem
blent déterminés à critiquer ses actions 
quand même, puisssent voir pareille 
ment. Quelqu’un l’a trouvé en faute 
par rapport i sa profession, mais cela 
ne le rend pas incapable. Il n’a pas 
les connaissances d’ingenieur et de 
mécanicien requises, mais les fermiers 
et les marchands dans la Chambre ne 
sont pas mieux que lui sous ce rapport.

Les avocats forment là moitié des 
Cabinets de la Puissance. L’avocat 
Chapleau et plusieurs autres avocats 
tiennent des portefeuilles n’ayant pas 
de liaison avec leur profession. Son 
bon. ami de Carleton (M. White) a été 
malmené par M. Black pour avoir par 
lé de la manière que ses attentes d’u
ne réforme se sont évanouies après 
quelques années d’expérience législa- 
tive, mais il (Landry) voit beaucoup de 
vérité et seulement un honnête senti 
ment dans ses (White) remarques.

Aucune suggestion, dans les dis 
cours à propos d’économie, n’a été fai 
te pour effectuer les épargnes deman 
dées. Il ne veut pas par là donner à 
entendre qu’on ne peut attendre aucu
ne réforme, car on a fait par le passé 
quelque chose dans ce sens là, et il es
père qu’on n’en restera pas là dans l’a- 
venir. Il ne connaît pas d’autres ac
cusations faites contre lui que celles 
dont il a parlé. Il sera toujours heu- 
reux de donner l’explication la plus 
complète concernant toutes les affaires 
de son bureau. (Applaudissements.)

bé sa bonne part et la capitale à peu 
près les reste. Qui euteru qu’on pût 
s’objecter aux cent piastres contribuées 
par la province à la réception de Monc 
ton ?

Cette basse jalousie, cette infime 
mesquinerie devait écheoir au Sun 
de St. Jean, l’organe-en-titre des prin
cipes libéraux conservateurs, le soi-di- 
sant porte-étendard l’égalité pour tou
tes les classes ! Ce journal a trouvé en 
chambre des députés qui ont ramassé 
ses diatribes pour les relancer au gou
vernement et aux Acadiens. M. Wil
lis, M. Killam,—tu quoque—ont des
cendu jusqu’à ce petit manège, mais 
leurs attaques sont restées sans écho, 
et M. Landry et M. Johnson ont eu 
bientôt fait d’en faire bonne justice.

M. Killam a été jusqu’à insinuer 
que M. Girouard avait gardé cet ar
gent. Le Times de Moncton, qui con
naît ce qui en est, déclare que

“Cela est fort injuste envers M. Gi
rouard, qui a beaucoup travaillé pour 
assurer le succès de la démonstration 
et que non-seulement a dépensé l’ar
gent qu’il a reçu du gouvernement, 
mais a encore dépensé librement ses 
propres deniers. Et nous voyons pas 
pourquoi faire tant de bruit sur cette 
affaire de $100 à Moncton quand il en 
a été dépensé des milliers ailleurs, 
sans hésitation et sans donner autant 
de satisfaction que ce qui a été fait ici. 
Ce n’était pas une démonstration loca
le, comme celle de Sussex, mais une 
démonstration provinciale, qui a don
né aux Acadiens la seule opportunité 
qu’ils avaient de présenter leurs hom 
mages aux distingués visiteurs. Si le 
gouvernement était justifiable de dé
penser des dix milliers de piastres pour 
permettre aux anglais du Nouveau- 
Brunswick d’honorer convenablement 
Son Excellence et la Princesse, on n’a 
rien à redire au don de $100 accordé 
pour aider les Français de la Provin
ce à faire la même chose, surtout 
quand on songe qu’ils ne pouvaient 
guère participer à la plus grande dé
monstration. Le peuple remercierait 
les membres s’ils tarissaient sur le su
jet des dépenses vice-royales, et si au 
lien de disséquer les chevaux morts 
ils s’occupaient des questions d’écono- 
mie pratique.”

avoir besoin. Mon stock est neuf, bien choisi,et --i 
sera vendu à des prix étonnamment bas.

(Pour le Moniteur Acadien.)
Une Mere au berceu de son fils mourant.

«* Aies pitié d’une pauvre mère, 
O Dieu du ciel ! vois ma douleur ;
C’est là mon seul bien sur la terre. 
Conjures de moi ee malheur.”

Mon assortiment de J

Marchandises Sèches 
—comprend :—

LUSTRE NOIR et de couleur.
COBOURG, ETOFFES A ROBE (à 

(flatter tous les goûts,) 
INDIENNES de tout prix.

COTON BLANC et JAUNE.
WINCEY, DRAP CANADIEN, 

DRAP NOIR, FLANELLES,
COTON en paquets BLANC, BLEU, &c., 

DUCK, COUTIL,
FLEURS POUR CHAPEAUX, 

RUBANS,
DENTELLES, &c.

CHAPEAUX d’hommes, 
3 HABILLEMENTS.

GILETS, VESTES et 
CULOTTES, etc.

GROC ERI ES :
SUCRE, MELASSES,

Farine de ble, de ble-d’Inde, d’a- 
veine, et d’orge,

FÈVES. THÉ, TABAC. VIANDES, 
POISSONS, CORNICHONS, 

ALIMENTS DE TOUTES SORTES 
. EN BOITE,

CHAUSSURES,
Bottes, Souliers, Claques, 
SLEEPERS.

—HUILES—

Huile de charbon, huile de morue, huile 
de morue,

Huile d peintures crue et bouillie. 
Peintures de toutes couleurs, 

fables, Poudre, Plomb, Caps à fusil. 
Cornes à poudre,

CLOUS ASSORTIS, VITRE, Forfeit, LAMPES, 

Ferronnerie,
Verrerie, Ferblanterie, Ta

pisserie. Faience,
Cuir e Semelle,

Et une foule d’objets de fantaisie trop nombreux 
pour être énumérés.

Je prendrai des Chaussons en 
échange pour marchandises. 

Mon magasin, tel que composé, est. l’un des 
mieux fournis de la ville, et le public peut être 
certain que je néglireral rien pour servir ses 
goûts et ie traiter avec cour.ole e.

OL. M. MELANSON.
Shédiac, 15 mars 1380.

” Pour mol la vie ocra trop dure, , 
Hl la mort vient me le ravir ;
De ma tristesse la mesure 
Me fera moi-même mourir.”

• Epargnes, laisses moi mon ange, 
Qu’ll n aille pas encore A toi ;
Il ne faut pas si tôt qu’il change 
La terre pour le ciel sans mol!”

Ainsi, dans sa douleur extrême. 
Priait une mère A genoux
Près du berceau où le jour même 
La mort devait porter ses coups.

Et parlant d’une voix de mère 
A son cher fils-qui sommeillait !
•* Demeur avec moi sur la terre,” - 
Maintes fols elle redisait.

"Tu y partageras ma peine. 
Ta Joie y fera mon bonheur; 
Avec toi la vie que J’y mène 
Ressentira peu ie malheur.”

« Les anges au radieux visage
Déjà voudraient te voir aux eleux 
Ah ! m’envieraient il* ie seul gage 
D’un époux qui règne avec eux ! "

” Reste avec mot ; sans toi ma vie 
S’exhalerait toute en soupirs; 
N’es tu pas le lien qui me lie 
Au plus sacré des souvenirs! ”

” Ici-bas seule et désolée. 
Sans Jote, sans bonheur, sans appui ; 
Trop sombre et triste destinée ! 
Non, Je ne puis vivre sans lui ! ”

44 Sans lui le chagrin de mon Ame 
Deviendrait un poison martel;
De mon cœur n’est-il pas la flamme 
Depuis que son père est au ciel!”

44 Mon fils. !... trésor ! Il me regarde‘ 
Hon petit cœur palpite encor ! 
A ma prière Dieu retarde
Le coup redouté de le mort.”

"Clos, mon chéri ! clos ta pauplère.
Du sommeil goûtes le repos, 
Je vais continuer la prière 
Qui est déjà montée la-haut !”

44 Mère de Dieu ! sèches mes larmes, 
N’éprouves pas A si grand prix ! 
Laisses mol l’objet de mes charmes, 
De grâce fais vivre mon fils."

44 Tu consentis au sacrifice
De ton fils au mont du calvaire ;
Ah! l’eus tu fait si son supplice
N’eut été à tous nécessaire ! ”

" Fail qu’en ce Jour, Reine puissante 
Mon tils revienne A la santé ;
Ali! plutôt, fais. Vierge clémente
Que je change de volonté!"

Ha paupière demeure close, 
Eli# prie, elle veille, il dort; 
Ali ! le sommeil dont il repose 
Est l’avant coureur de la mort.

44 O Dieu du ciel ! faut-il qu’il meure !
Votre divine volonté
Exige-t-elle qu’à cette heure
Mon seul trésor me soit ôté ! ”

41 Demeure, mon fils, sur la terre, 
Non ! monte au séjour glorieux ! 
La joie, le bonheur de ta mère 
Bera de te savoir aux cieux!"

CHRISTIANUS.

Les beaux jours. Dame nature hâte 
lentement son œuvre de régénération.

Les grands froids sont disparus, tant 
mieux, mais il nous reste encore de pe
tits frissons. Les doux zéphyrs, qui 
ont pourtant fondu l’écorce des eaux, ne 
se pressent nullement de réchauffer de 
leurs tièdes baleines le sol engourdi ;

Et la timide violette
Se cache encore sous les gazons.

Cependant, quelques jours délicieux 
nous ont procuré un avant-goût des 
jouissances de la saison des ris et des 
fleurs. C’est pourquoi nous adressons, 
avec un poète célèbre, cette prière à 
l’astre lumineux :

Soleil, père de la sature,
Viens répandre en cas lieux tes fécondes 

[chaleurs.

UN T

PARLEMENT FEDEI

Ottawa, 13 
Le bill de Sir Chs Tupper. Pi 

firmes l’achat fait par le gouver 
fédéral, d’une partie du chem 
du Grand Tronc, est adopté.

La chambre se forme en cou 
subsides et adopte, entré autre 
ligues télégraphiques dans le 
fleuve St Laurent, $200.000; 
de poste et maison dédouane à 
$3,000 ; édifices publies dans 
veau Brunswick, $151.000 ; 1 
la Nouvelle Ecosse, $5,500 ; du 
Prince Edouard, 84.000.

Ottawa,1
En réponse à M Conmelt, S 

Macdonald dit que le gouver 
fera disparaître les obstacles 9 
sent à la navigation sur la rit 

Jean, N.B.
Le bill concernant le préside - 

recteurs de la banque du N 
ce runswick, est adopté

Le bill de M Girouard [Jacq 
tier|, légalisant le mariage en 

. frère et belle sœur, est adopté
Ottawa, 15 

fl est fait motion que la Cha 
forme en comité des subsides

Sir Charles Tupper prono 
long discours au sujet du ch 
fer du Pacifique. Comme tou 
parole facile, ses arguments 
forts et convaincants, furent 
attentivement et portèrent la 
tion dans la Chambre de la pi 
lité de cette entreprise.

Ottawa, 40
M. Blake reprend le débat 

chemin de fer du Pacifique. L 
termine son discours en pif 
qu’il est de l’intérêt public que 
truction du chemin de fer du 
que dans la Colombie Angla 
ajournée.

M. Bunster demande à "hot 
député de West Durham s’il 
briser l’union des provinces en 
rant au gouvernement de n. 
construire cette section du che 
fer du Pacifique. La Colomi 
glaise, dit-il, renferme des re- 
qui seront plus que suffisant 
couvrir les dépenses de ce ch 

Ottawa. 19
DeCosmos reprend le débat 

chemin du Pacifique. Il est s 
MM. Mackenzie, Plumb et Cha

Ils s’en vont ! Nouvelles insigniflan 
tes, maigres événements,— voilà ce qui 
réduit le pauvre chroniqueur aux 
abois.,

La seule chose dont les esprits s’oc- 
cupent aujourd’hui, est le dépeuple- 
ment lamentable de cette ville, quis’o- 
père graduellement, et cause une cons- 
ternation universelle! En vain espé. 
rions-nous que le printemps mettrait 
un terme à l’émigration regrettable 
que je signalais l’hiver dernier. Le 
contraire s’est produit. Le nombre des 
exilés s’accroît de jour en jour; c’est 
une véritable panique.

Je m’attends à ce que l’on va m’ac- 
cuser de calomnie envers la cité de S 
Jean, car j’ose dire la triste vérité !

On nous saura gré de reproduire le 
brief résumé du discours prononcé 
lors de l’exposé financier par l’bon. M 
Landry, Commissaire des Travaux 
Publies —que Ton peut lire dans une 
autre colonne.

L’administration que préside M. 
Landry est sans contredit la plus im
portante et la plus onéreuse du gou
vernement provincial ; c’est celle qui 
exige le plus de tact, d’attention, de 
surveillance et de soin. Le Ministre 
actuel, de l’aveu même de ses adver
saires, réunit toutes ces qualités, et 
jamais cette onéreuse fonction n’a été 
remplie plus avantageusement qu’au- 
jourd’hui. Aussi la manière ouverte, 
franche et sincère dont l’Hon. M. Lan 
dry a exposé les opérations critiquées 
de sou département atelle donné la 
plus entière satisfaction à la chambre 
et complètement dissipé les doutes 
que des adversaires intéressées avaient 
pu susciter sur certaines transactions.

Ainsi quand M. Ritchie, qui lui aus
si convoite un portefeuille sous la fu 
ture administration que devra sancti 
fier la présence de M. Killam au Dé
partement des Travaux tout comme 
M. Kelly répandait le parfum de la 
vertu du temps où l’on payait deux 
fois le même pont, n’a pas rougi de 
lancer en pleine chambre une accusa
tion qui atteignait du mème coup Sir 
S. L. Tilley et l’hon. M. Landry, ce 
dernier contraignit le détracteur de 
formuler carrément sa calomnie, et ce
la fait, lui donna un démenti formel 
et bien conditionné qui cloua sur son 
siège le député sainte-nitouche qui 
doit son poste à ses faux-airs de piété. 
Et la chambre d’applaudir à outrance 
l’éreintement de l’accusateur et le beau 
succès de l’accusé 1 Un conçoit l’en- 
thousiasme bien pardonnable de M. 
Johnson, député de Kent, qui. prenant 
la parole, acheva en quelques mots 
appropriés l’aplatissement de M. Rit- 
chie.

FerronnerieS
EN GROS.

a MONITEUR ACADIEN 
A

Shédiac, Jeudi, 22 Avril 1880.

Biddy Moriarty ! Et quand je vous 
assure, moi, que l’écrivain du .Star de 
Frédéricton n’a jamais été taillé pour 
la rédaction d’un journal ! Le mal- 
heureux jeune homme a résisté à sa 
vocation légitime, et il est dégringolé 
jusqu’au bus de l’abîme. Terrible 
exemple pour ceux qui me savent pas 
se contenter de la condition où la pro- 
videuce veut les placer!

Oui, l’individu en question était des- 
tiné à vendre du poisson, et non à oc- 
per un poste de journaliste. Il possè
de au suprême degré les allures, le 
langage, les instincts d’une harengère 
débraillée ; sa place est aux piliers des 
halles; c’est une vraie Biddy Moriar
ty en pantalon.

Si le Star ne ternit point la réputa 
tion du gouvernement qu’il flagorne 
d’une manière si honteusement servi
le, c’est que le torchon de journal est 
tombé dans le mépris qu’il mérite. 
Personne n’y fait attention, et c’est le 
plus rude châtiment qu’on puisse lui 
infliger.

Pourquoi l’hon. M. Landry et l’hon. 
M. Adams permettent ils au Star de vi 
lipender les hommes distingués qui 
partagent avec eux l’honneur de repré- 
senter le pays à la Chambre locale ?

Que l’hon. M. Landry daigne seu- 
lement lever le doigt, et l’immonde li
maçon retirera ses cornes gluantes, et 
ira se vautrer au.fond de sa coquille 
dans la bave dont il tâche de salir les 
gens respectables.

PRINTEMPS 1880.
Les Acadiens de cette ville ont fait, 

avant hier soir, les premières démar
ches pour participer à la grande-fête 
du 24 juin à Québec. On est unanime 
sur la nécessité de se faire représen- 
ter, et tout porte à croire que Sliédiac 
trouvera de nombreux imitateurs. 
Pour plus amples renseignements nous 
renvoyons le lecteur au rapport de 
l’assemblée que M. ie secrétaire a bien 
voulu nous transmettre.

Clarke, Kerr
Thermo, 

ST. JEAN, N. B.

Nous invitons respectueusement l’attention 
sur notre Stock du printemps de

Ferronnerie, Coutel
lerie, etc.

semblée publique des Acadiens afin de 
prendre des mesures ultérieures en 
conformité des précédentes résolu-

UNE TEMPETE A PROPOS de $100
le premier commis de chaque départe 
ment du gouvernement de faire des

1 estimés mensuels de la papeterie reqni 
se, lesquels estimés devaient être sou

mis au chef du département. On de 
vait alors faire les achats et porter im

La bienvenue des Acadiens au Mar 
quis de Lorne et à la Princesse Loui 
se, et les Cent dollars qu’elle a coûtés 
au trésor provincial, troublent le som- 
meil d’une certaine presse et de cer
tains hommes publics qui paraissent 
l’inspirer de leurs mauvais rêves.

On sait que l’été dernier, lorsqu'il 
fut connu que le gouverneur général 
et sa royale épouse avaient accepté l'in 
vitation du gouvernement provincial 
de visiter cette province, les Acadiens, 
à l’exemple de leurs compatriotes de 
race étrangère, et des diverses parties 
de La population du pays, décidèrent 
de leur présenter une adresse. Un co
mité s’organisa à celte fin ; une adres 
se fut rédigée et signée d’Acadiens de 
tous les coins de la province, représen 
tant les cinquante mille âmes que 
comprend la race française au Non 
weau-Brunswick, et après correspon
dance avec les autorités, il fut enten
du que Son Excellence et Son Altesse 
Royale recevraient l’adresse à Monc- 
ton.

te comité, qui avait M. Girouard, 
M. P., à sa tête, fit les préparatifs né- 
.cessaires, érigea upp arche, etc. Re- 
4 arquons ici gne le gouvernement lo- 
cal, le Lieutenant Gouverneur en tê
te, devait et vint de fait recevoir le

tions.
- Proposé par M. C. H. Galland, se 
condé par M. J. Gallant, Que les pré
sentes résolutions soient publiées dans 
ie Moniteur Acadien et qu’une copie de 
la cinquième Résolution soit expédiée 
par le Secrétaire à chacun des délé
gués nommés dans la dite cinquième

Maintenant en magasin et arrivant tous les 
Jours

LISEZ CETTE LISTE
De Marchandises, montrant la variété que nous 
tenons habituellement, outre d’autres effets, qui 
ne sont pas écume rés.

Coutellerie de Table et de Poche, Pelles, Bêches, 
Fourches à foin et à fumier. Papier se et 

goudronné, Ficelle A saumon, Ecardes
i d laine, Ecardes A coton. Etrilles,

.Balances pour comptoirs, Ba-, 
lances pour plateformes,

i Vitres. Cables, Terri
: res. Poudre, Plomb,

Zine, Limes, 
Dentures,

Cadenas, Poignées, Clous coupés, Scies à moulin, 
Selek, Egeuines, Clous à elieval. Clous à vis, 

clous a chaloupe, Hameçons, Lignes de 
pêche, Brosses assorties. Bail, Vases 

a gondron, Meules, VMatol,
Alun, Couperose, Ghats-

L se à essieu, Indigo, 
Esprit de bois.
Vernis,,

médiament le montant au crédit. Le 
gouvernement pourra, l’an prochain, 
dire que la dépense sous ce chef n’est 
pas plus forte qu’elle est absolument 
nécessaire.

Dans la distribution des argents pu 
blics c'est impossible de plaire à tout 
le monde. En certains cas ou a dépen 
sé plus dans un endroit que dans un 
autre, et tandis que cela parait injuste 
à la localité recevant le moins, il exis- 
te les meilleures raisons pour en agir 
ainsi. C'est impossible de suivre une 
règle, car chaque cas a son mérite par. 
ticulier. En estimant les dépenses pour 
l’année qui vient, il n’a rien demandé 
pour extra,quoique les lions messieurs 
se rappelleront que s’il l’eût fait, ç’au 
rait été avec raison. Tous se rappel
lent la tempête destructive du nord 
qui a détruit pour plusieurs milliers 
de piastres de propriété publique, et on 
doit la remplacer. Il a dit qu’il n’a rien 
demandé pour extra, mais l’eût-il fait 
que les hons. messieurs l’an prochain 
accuseraient le gouvernement de vivre 
au-dessus de ses moyens, tandis qu'en 
réalité il dépensait sur des choses dont 
il n'a aucun contrôle.

LES DEPENSES DE SON DEPARTEMENT

Il a eu l’occasion en visitant les tra
vaux publics de parcourir Gloucester, 
mais il a été accusé d’avoir réclamé 
une somme trop forte pour ses dépen
ses. L’bon. monsieur qui l’a accusé 
a donné un estimé de ce que lui coû

Résolution.
Après quoi l’assemblée est dûement 

dissoute.t
Daté à Shédiac, le 20me jour d'avril 

1880.
N4RÇ. A. LANDRY, 

Secrétaire.

Telegraphie Gén 
Bathur

Un nommé John Miller aéu 
par lie train de l’Intercolonial, $ 
Bathurst. Le malheureux, q 
marché une certaine distance ; 
voie, était probablement tomb 
sement, et lorsque le mécanici | 
perçut il était trop tard pour

Félix.
- *** — - -

Discours de l’Hon. P.A.Landry
SUR LE BUDGET PROVINCIAL

Frédéricton. 19 avril 1880.
Monsieur le Rédacteur,

Le bill de M. Johnson pour changer 
les bornes des comtés de Ment et de 
Northumberland est venu "devant la 
chambre samedi. M. Johnson préten- *." 
dit qu’un grand nombre de personnes 
habitant près de la station de Carle 
ton, dans le comté de Northumber- 
land, désiraient faire changer les bor
nes de manière à les renfermer dans 
le comté de Kent, que cela leur con
viendrait bien mieux, et favoriserait 
les intérêts généraux du peuple dan. 
cette localité. L’hon. député appuys. 
son bill d’un vigoureux discours et 
produisit à l’appui de ses arguments 
une nombreuse et influente requête du 
district.

M. Davidson lui succéda, et, tirant 
de sa poche un document qu’il repré 
senta comme une requête à l’encontre 
du bill, il en donna lecture à la cham- 
bre en comité. Ici M. Johnson se leva 
et attaqua avec véhémence le député 
de Northumberland, en disant que la 
pétition dont il donnait lecture n’était 
pas régulièrement devant la chambre, 
n'ayant pas été présentée en présence 
de l’orateur, M Johnson ajouta qu’il 
était surpris qu’un homme occupant 
le poste d'orateur suppléant était asse; 
ignorant pour violer de la sorte la pra
tique et l’usage parlementaires. L’hon.

Le Procureur Général Fraser a in-
L’hon. M. Landry pense que vu la 

tournure prise par le débat il sera jus 
troduit un projet de loi amendant le tifiable de faire quelques remarques, 
chapitre z3 des statuts refondus con- Il est en mesure de montrer que dans 
cernant l’Agriculture. Si ce projet est won sur chaque branche du service, 
adopte par les chambres, le Bureau de l’on déduit les frais de la réception 
l’Agriculture se composera désormais vice-royale On s’émeut outre-mesure 
de sept membres, nommés par le gou d’un excédant de dépense, et quand il 
veneur en-conseil, dont la président indique une réduction sots ce rapport 

............. on lui reproche de ne pas avoir assez 
sera l’un de ministres à portefeuille, dépensé. Aucun comté ne s’est plaint 
chacun représentai». 11) des six dis- que les travaux publics eussent souf- 
tricts en lesquels la province sera divi- fert de la réduction des dépenses. Eu 
sée, et qui seront : réalité il n’a pas fait un excédant de

District No 1- Comprendra les dépense de $14,9,bienque par les comp 
6.0 icomprendra les tes il semble avoir fait un excédant 

comtes ce >) estmorland, Kent et Al- de $5,000, et il croit avoir droit à dès 
bert ; remerciements là-dessus. Ces 85,000

le convoi.", Madr
L'exécution d’Otero, quiiat - 

sassiner le roi d’Espagne, il y 
ron un an, a eu lieu nier mati ! 
condamné était âgé de 19 ans. 
d’une main ferme une copie d 
tence. Utero parut se repenti 

crime, mais il refusa les secoul

Huttes Q peinture ealtes et bouillies, 
Blane de plomb au baril ets la masure. 
Peintures de couleur 44 as
Potée, Du Blanc, Térébenthine, ete.

BALAIS, SEAUX, MESURES EN
et Une variété de petits articles tels

Papier a lettre.
Enveloppes,

Aiguilles, Crayons,
Pipes de bols et de terre.

BOIS, 
que

NOUVELLES DE St JEAN. N. B.

Lecteurs bénévoles, je vous salue 
très humblement. Il y a cent ans, non, 
un mois, que je vous prive de l’insigne 
plaisir de m’entendre ! Et pourtant, 
j’y pense, oserai-je me flatter d’occu 
pêr encore un petit coin dans votre 
souvenir ? J’ai assez bonne opinion 
de moi-même —et de vous aussi—pour 
le croire. Du reste, on n’oublie que 
les morts, tandisque Félix, je suis heu
reux de vous l’apprendre, respire tou
jours l'air vital de ce monde!

Vous allez sans doute me demander 
la cause de mon silence impardonna- 
ble? Voici, chers amis: j’ai voulu

religion.

Pa
Le cardinal archevêque de P 

dit des dissensions civiles en 
si l’on met à exécution les déc 
tés contre les congrégations r8 
ses nen autorisées.

St Pétersbou 
On vient d'essayer d’empois 

czar. Pas 
Hier, un matelot nommé. M 

a tué une petite fille de 4 ans, 
pé sa victime en 35 morceaux 
Petersburg- 

Les feux de forêt qui séviss 
les environs depuis quelques J < 
incontrôlables. Granges et ét 
grand nombre ont été détru 
plusieurs cas les fermiers qn 
toutes leurs récoltes, chevaux 
truments aratoires. Nombre d 

e

Lunettes, Dés,
Cordes de violon.

Ardoises d’école,
Bourses,

Peignes,

Encre noire, etc.
En veine arts plus bas prix. cortège vice-royal 4 Moncton. Ces pré 

paratits exigèrent des dépoursés consi- 
idérables, et le comité acadien, chargé 
de la réception, demanda au gouver- 

nement local de solder is note de ces

“ on paie la plus «criete attention aux ordres 
reçus gar lu Malle " No. 2.—Le comté de King U cité étaient des dépenses imprévues, et il ole conue de T arecu des warrants spéciaux. L’excé-

vcon de • ap. dant de la dépense sur les grands che il n’a pas voyagé par chemin de fer,
No. 2—40 comtés Charlotte et mins et ponts fut de 845.210 en 1874, i- - - -‘ han 2 

préparatifs, ce qui n’était que reou > ork i de $28,000 en 1875, de $24,000 en 1870,
rensement juste quand on considère! ko 4 —Les comtés se Sutpry et de $28,000 en 1877, et de $28,000 en
que ces préparatifs devaient servir à Queen’s; 1878. Il ne cache pas le fais quede

* No. 5-Les comtés de Carleton, vie gros paiements ont été faits immédia
torn et Madawaska - tement apres l expiration de l’annéetoria et Madawaska; courante, mais ces déboursés ne 80 ,1

No. b—Les comtes de Northumber- pas aussi élevés que les années précé-
SAINT JEAN, N. 3. prend maintenant, prévoyait la tempe land, Gloucester et Restigouche. dentes. Depuis un an et demi il n’a

i
-terait de voyager par voie Terrée ; mais

mais sur le chemin du roi d’un bout à
1l’autre du comte. Il a trouvé néces

saire d’en agir ainsi, et s’est fait une 
règle de ne jamais se contenter d’une 
vue à vol d’oiseau des travaux sous ses 
soins.

CLARKE, (ERR) & THORNE,)
Ancienne place de MM. 1. *( F. Burpee d Co.

Prince William Street,

la réception des illustres visiteurs par 
les autorités provinciales.

tout simplement vous laisser faire vos 
Raques dans la paix et le recueille- 
ment! Mes bonnes intentions, comme

Il s'est efforcé de réduire les frais de 
voyage de son département et il croit 
avoir réussi, comme le démontre le ta- vous voyez, méritent votre reconnais-

# L’Hou. M. Landry,qui, on le com-

>f /n
4

$

1os- €7
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MONITEURLE
is intentions !.....de tout 
|s’est jamais vanté d’en 
ises? Maintenant que 
ement satisfait, en bons 
ous êtes, au quatrième 
glise, il nous est bien 
ensemble un petit bout

décarémer !

monsieur dénonça avec force et em phase la contre-petition qu'il qualifia 
faite aude et de faux, et qui n’avait été 
lait Que pour induire les hons. 
bres a voter contre le bill. Puis M. 
Johnson traversant la chambre, de- manda à M. Davidson de 1a lui mon- 
le , ce que ce dernier refusa, sur quoi le député de Kent dit que le député 
de Northumberland rougissait de sa 
1 pre pétition. M. Davidson ayant 
de Donveau exprimé ses vues en sa 
manière confuse. M. Johnson se leva 
de nouveau, et ayant réussi à obtenir 
possession de la pétition, il fit voir” On sait pas 
dans un langage brûlant de sarcasme 
en éloquence, la méchanceté et la 
‘aude de la transaction, déclarant 

hautement devant le comité que les 
noms apposés a la pétition étaient 
ccrits de la même main, et qu’un. Un membre du Reichstag allemand 
grand nombre de personnes dont les a dit que M. Gladstone à la tête du mi- 
noms s y trouvaient n’existaient ail-, nistère anglais serait une occasion de 
leurs que dans l’imagination de l’hon.
membre pour Northumberland.
Plusieurs membres ayant exprimé 
ars vues, la proposition de lire le 
will section par section fut soumise par 
le président, et la chambre se divisa 
comme suit:

grand air républicain. Manquant 
d'ouvrage ils végètent et ne peuvent 
que trop souvent à peine subvenir à 
leur subsistance. C’est bien triste mais

ont été incendiées, tandis que leurs 
occupants ont avec peine sauvé leur 
vie ; la destruction de bois de corde et 
de service est immense. Ou craint que 
les ponts de chemin de fer et les po
teaux de télégraphe ne soient détruits 
s’il ne survient bientôt une forte pluie.

Vizalia, Cal., 18
Un écoulement de terre a eu lieu 

hier et a enseveli une maison de pen- 
sion ; le bruit court que quinze hom
mes manquent. Quatre ont été tués 
certainement.

(VOYEZ ET LISEZ SALON DE MODES ! NOUVELLES MARCHANDISES
POUR LE PRINTEMPS 1880.

NOUVELLES MARCHANDISES A ROBE, NOUVELLES INDIENNES, 
NOUVELLES HOLLANDES, NOUVEAUX COTE UNS BLANCS, 

NOUVEAUX COTONS GBIS, NOUVEAUX TWEEDS CANADIENS.
Un assortiment complet de Fournitures de maison,

DAMAS pour table. Serviettes, Toiles pour draps de lit, unis et croisés, Esuir. 
mains. Toiles pour essuie-mains, etc., etc. Comme les Marchandises en toile 
ont haussé sensiblement, c’est le temps d’acheter 3,500 Verges de Dentelles 
de Hamburgh et d’laser. ions, que nous offrirons d une grande 7 diction. Les 
prix 5, 6, 7,8, 9, 10—jusqu’à 50 cts. Echantillons envoyés par ta malle 
a toute adresse.

NOUVELLES MARCHANDISES 
arriv m continuellement et dont avis sera donné.

—:o:- Mme A. SEGUIN, Modiste.c’est vrai.
Un habitant de Woodstock — un 

exemple entre mille autres—parti de
puis quatre mois pour le Colorado, est 
revenu dernièrement complètement 
désillusionné. Le Colorado ne lui 
convient pas et il préfère avoir affaire 
à la politique nationale qu’aux moin
dres vents de cet Etat, il y a beaucoup 
de plaintes dans le Colorado, dit-il. Il 
ajoute qu’il est maintenant content et 
satisfait du Nouveau-Brunswick et 
désireux d'y demeurer. Sou rapport 
est confirmé par plusieurs compagnon 
d’infortuné, revenus en même temps 
que lui.

Le fils de Mr James Mugridge, de 
cette ville, parti il y a quelque temps 
pour Manitoba, écrit qu’il regrette vi
vement son départ, qu’il n’y a pas 
d'ouvrage et qu’il n’attend. que les 
moyens de payer son passage pour re
mettre le cap sur Shédiac.

—M. Fidèle Poirier vient de rece
voir ses marchandises du printemps. 
Voir l’annonce dans une autre colon
ne.

*

Nouveautés’ SHEDIAC, N. B.

Du Printemps 11 nous full plai-Ir d’ann neer qu’il vient de 
«•ouvrir à Shedi.e un nouvel établissement «le 
modes. Mute A. Séguin, assistée de sa sœur, 
Mlle M. L Tremblay, de Platsburgh, N.Y., a ou- 
vert un Saton de Modes dans le batisse érigée à 
la place de l’ancien magasin de M. Pelle ter. A 
l’approche de la belle saison, cet établissement 
ne pouvait commencer plus * propos, «I nous 
som mes certain que les dames de la vile et de la 
campagne en profiteront. Elles y touv rout, 
dans les derniers goûts Anglais et Américains, 
un assortiment complet de 

Chapeaux es Bennets,
FORMES DE CHAPEAU ET DE BONNET

Garnitures de Chapeau,
Plumes d’Autruche, Fleurs, 

Voiles, Epingles a Voilà 
Ornements de Chapeau, 

VELYETINE, SOIES,
Rubans, Dentelles, Broderies,
PATRONS DE BRODERIES, LAINE DE usa 
LIN, ARTICLES DE TOILETTE, etc, etc. 

Ayant acheté are nouveautés * des conditions 
très favorables. Mme Séguin est en position de 
vendre sob assortiment à des pris moins élevés 
que partout ailleurs.

Mme Séguin s’occupera aussi de la 
confection des Robes et d’aulr s coutures.
Shédiac, 26 mars 1880.

: Moniteur vient d’au- 
ion d’un journal (ran 
il milieu de nos frères 
Ecosse. J'ai lu trois, 
e publication.
il faut bien se dégan 

. le sourire sur les le- 
ami des Acadiens. Par 
dis-je, car je n’ose pas 
à l’Avenir des compli- 
vrai peut-être rengai- 
Il sera temps de faire 
d ils auront été méri-

Londres, 19 
encore qui sera premier

ASSORTIMENT SUPERBEministre, mais on croit généralement
que ce sera Gladstone. D’aucuns di
sent que le marquis de Hartington 
sera recommandé par lord Beacons- field. 7 TOR MCSWEENEY,- House, Main Street, Moncton.

M. Fidèle POIRIER Ré- Ouvert !A le plaisir d’annoncer au public 
qu’il a reçu cette semaine, de St. Jean 
et d’autres places, ses Marchandises de 
la saison printannière. Le stock qu’il 
vient de recevoir est de beaucoup su
périeur à celui des dernières années 
ous le rapport de la beauté et de la 
qualité. Ceux qui ont vu son nouveau 
assortiment l’ont trouvé on ne peut 
choisi et varié. . .

dangers pour l’Europe
i de L’Avenir est bondé, 
tentions... En voilà, 
ses bonnes intentions !* 
‘emploiera, promet on, 
dus pur.
tenir .'....deux mots an- 
me qui dirait, bleu et - 
ment parlant. On pro- 
n lient rarement ses 
Insultez plutôt la vie des 
ques Quoi : tous ne 
politiques. Vrai ; mais 
es sont menteurs, (vide 
i revient presque à la

Nouvelles et Faite Divers
En arrière de son ancien Magasin ?

CANAL LACHINE
CHAUSSONS !—N‘oublions pas que 

M. C. H. Galland prend des Chaussons 
en échange pour marchandises.

Avec un Assortiment complet de 

MARCHANDISES D'ETAPE
Qui seront vendues à BIEN BAS PRIX pou

Avis aux Entrepreneurs Machinistes
TES SOUMISSIONS cachetées adresses dit 
Dsonssigné,—le secrétaire des départements 
dis M*ux et chemias de for du Canada, —et 
portant l'endusde - Soumissions pour portes d'é- 
eluser, canal Lachine,” seront recues à ou ho 
reau Jusqu'à l'arrivée des malles venant de l'Est 
et de l'Ouest, JEUDI, le 3me Jour de JUIN pro- 
chain, peur la construction des portes et pièces 

1 de machines nécessaires pour les écluses du ca- 
nal Lachine.
| Lee plans devis et conditions générales peu
vent être consultés a ce bureau le et après JEU
DI le 20me joar de MAI prochain. On peut éga
lement obtenir des blancs de soumises ou» en en 
faisant demande.

Les personnes désirant faire des offres doivent 
fournir les garanties, nécessaires; les soumis- 
siens ne serrnt prises sous considération que al 
elles sont faites sur blancs imprimés et si les si- 
gnatures correspondent à la raison sociale des 
solliciteurs. Les soumissionnaires devront dé- 
poser une somme de $200 pour les portes de cha 
que écluse. Si le contrat n'est pas rempli d'une 
façon convenable, celte somme est acquise au 
gouvernement.

Les chèques seront rendu» aux personnes dont 
les propositions ne seront pas acceptées.

Comme garantie de l’exécution du contrat, 
l'entrepreneur ou les entrepreneur» qui ont fait 
des offres au gouvernement et dont la soumis- 
sion sera acceptée, auront à faire un dépôt de 
cing pour cent sur la somme totale du contrat. Ce 
montant devra être déposé au crédit du receveur, 
* huit jours de date de cet avis.

L'entrepreneur n'aura droit qu'à quatre-vingt 
dix pour cent sur la somme de» travaux exéeu- 
tés en vertu de son contrat.

Le département ne s'oblige pas à accepter la 
plus basse ou aucune des soumissions.

Par ordre,

POUR-L Hon. M. Crawford, l'Hon. 
M. Hanington, Blair, Johnson, Leigh 
ton, W ond. Hill, Lynott, Sayre, Mc- 
Manus, White, Kenny __ 12. *

a courteITA BON CONSEIL.—C'est 
LIT rendre uu bon service —Nous attirons l’attention des mar- 

chands sur l'annonce de MM. Clark, | 
Kerr & Thorne, de St Jean.

Les Marchandises sauvées du feu seront ven- 
dues pour la MOITIE DE LEUR VALEUR.
TWEEDS pour Robes, 5ets. en montant.

INDIENNES, 5cts. en montant,
HACHES, 50 cts.

HACH ES non endommagées, 60cts 
CLOUS, 2jets. la livre,

ug.Un Los considérable de
COTON FILE,

CUIR * Mocassin et CUIR à Semelle,
PEINTURE,

HUILE De LOUP MARIN, Pale,
HUILE DE MORUE,

HARENG No. 1, 
MORUE, ETC.

Marchandises Sèches, 
DRAPS, TWEEDS, INDIENNES,

HARDES FAITES,

CONTRE. Thompson, Black, Ryan, a ceux qui ont des chaussons à vendre, 
Gillespie, Hutchinson, Beveridge, ° ........................
Vail, Davidson, Cottrell, Morion Le
wis, Barbarie, Buller.—13.

Le bill fut en conséquence déclaré 
perdu.

MM. Johnson et Sayre attirèrent 
alors l’attention de l’orateur sur la con 
duite du suppléant, qui avait tenté 
d’empêcher la passation du bill en 
se servant injustement d’une pétition 
qui n’était pas devant la chambre. 
L orateur déclara que le seul moyen 
de produire une pétition était de" la

que de leur conseiller de les échanger 
an magasin de M. André S. Poirier.
qui, entre autres choses, tient les plus 
jolies Indiennes qu’on puisse trouver 
à Shédiac.

Législature Locale
Vendredi, 16 avril

Le bill concernant les Cours pour la 
vérification des testaments [Probate], 
est adopté.

Le bill autorisant l’érection d’un té 
léphone entre Bathurst et Caraquet, 
est adopté.

La Chambre se forme en comité des 
subsides et a adopte divers items. A 
propos de l’éducation, Willis dit que 
nos livres d’école devraient être impri
més dans la province. Wedderburn 
répond que le gouvernement est en 
pourparlers à ce sujet avec les éditeurs 

Samedi, 17 avril
Le bill établissant une geôle à la 

Pointe du Chêne est adopté sans la 
section autorisant l’emprisonnement 
des débiteurs.

Davidson s’oppose au bill de John
son altérant la frontière de Kent et de 
Northumberland. Johnson explique 
la situation des pétitionnaires pour le 
bill, et demande justice. Une motion 
pour lire le bill est pordue par un vo
te de 12 contre 13, et on rapporte pro 
grès.

Hutchison explique que le bill con
cernant les taxes et impôts, taxe la pro
priété à 50/p. 100, et permet aux con 
seils municipaux de nommer les éva- 
luateur à discrétion.

Après quelque discussion la Cham
bre s’ajourne.

CHAPEAUX, CHEMISES, COLS. 
ETOFFES A ROBE, COTONS,i vous n’êtes pas con- 

omettre et tenir s'accor- 
1comme MacDonald et 
éminiscence d'Ottawa, 
....et l’affaire est réglée. 
|acteur ait donc un œil 
Lx,s'il le veut,—sur le 
correspondants, et au- 
al et surtout ses lecteurs 
aucoup.

: Vive L'Avenir.

MODES MODES—La Législature locale sera proba
blement prorogée aujourd’hui ou de
main.

—Temps tout à fait printanier de
puis quelques jours, et les ponts de 
glace qui recouvrent nos baies com
mencent à s'ébranler.

—Un incendie qui a éclaté à Frédé- 
ricton mardi matin a détruit deux 
maisons et quatre ou cinq remises et 
granges situées rue Brunswick.

accident—Lundi matin, à la station 
de Hampton, où Sa Grandeur s’était 
rendue pour présider à une cérémonie

CHAUSSURES 
pour hommes, femmes et enfants. Mme c. H. Calland

A le plaisir d’annoncer à ses pratiques et au 
publie en général, qu’elle vient de recevoir une 
bonne partie de ses Marchandises du printemps, 
consistant en

ETOFFES À ROBE 
de toutes conteurs et toutes qualités ;

CACHEMIRES NOIRS,
MERINOS FRANÇAIS, 

j Indiennes de Cambrai, 
Galatee, Telle et Brillant, 

nouveau patron pour habillements d’enfants
DRAPS POUR MANTEAU,

CHALES NOIRS BORDES EN SOIE

Groceries, Thés, 
SUCRE,

E. J. SMITH,
Station du Chemin de Fer, SHEDIAC. 

10 Décembre *79.soumettre quand l’orateur était au 
fauteuil. Ce qui confirmait l’opinion 
de M. Johnson et censurait la condui
te malséante de M. Davidson.

Bien qu’il n'ait pas réussi à faire 
passer le bill, M Johnson a certaine
ment droit à la gratitude de ses amis. 
De tous les bous discours prononcés 
par l’Hon, monsieur pendant la présen 
le session, celui qu’il a délivré à l’oc
casion de ce bill est sans coutredit le 
meilleur.

Votre, etc.,--

Farines, toutes sortes,
FERRONNERIE. FERBLANTERIE.

VERRERIE. FAIENCE, POTE- 
RIE, BIJOUTERIE, PAR- 

FUMERIE. COUTELLE
RIE, TAPISSERIE.

s. Dame nature hâte 
glivre de régénération, 
oids sont disparus, tant 
lions reste encore Je pe- 
es doux zéphyrs, qui 
udu l’écorce des eaux, ne 
ement de réchauffer de 
eines lé sol engourdi; 
olette
• sous les gazons.
1ielques jours délicieux 

ré un avant-goût des 
1i saison.des ris et des 
urquoi nous adressons, 
Pélebre, cette prière à

CANAL WELLAND
Avis aux Entrepreneurs Machinistes.

religieuse, Mgr. Sweeney une blessure 
à la tête, en tombant de la voiture, 
traînée par un cheval trop fougueux. 
Le peu de gravité de la blessure per
mit à Sa Grandeur d’accomplir l’objet 
Je sa visite et de retourner à l’Evêché 
le même jour.

Tout ce gros assortiment sera vendu |ES SOUMISSIONS cachetées, adressées au 
1 J soussigné (le Secrétaire du département des 
Canaux et Chemins de Fer du Canada) et por
tant l’endos de " contrats soumis pour différents 
ponts à construire sur le Canal Welland,” seront 
reçues au bureau Jusqu’à MARDI,, le 15e Jour 
de JUIN prochain, pour la construction de ponts 
mobiles fixés eur différents emplacements du 
Canal Welland. Les ponts devant traverser de» 
voie» publiques devront être de fer et de bots, et 
ceux qui serviront aux chemins de fer devront 
être d’anter trempé.

Les plans, devis et conditions générales peu
vent être consultés A ce bureau le et après le 11 
MAI prochain. On peut également obtenir des 
blancs de soumission en en faisant la demande.

Les personnes désirant faire des offres doivent 
fournir les garantie» nécessaires; les soumis- 
sions ne seront prises sons considération que »1 
elles sont faite sur blancs imprimés et si les si- 
gnatures correspondent à la raison sociale «le» 
solliciteurs. Les soumissionnaires devront di- 
poser une somme de $250 pour chaque pont. Fi 
le contrat n’est pas rempli d’une manière conve 
nable, celle somme est acquise au gouverne 
ment.

Les chèques seront rendus aux personnes dont

F. BRAUF, 
Secrétaire.

FRANGES EN SOIE, 
Passementeries en clinquant. Sa

tin de tontes couleurs, Plumes.
Fleurs, Ornements, Dentel

les Cyprus,
CHAPEAUX, 

garnis dans les derniers goûts.

Mme Gallon I s’étant assuré les services d’une 
Tailleuse de première classe, elle est eu état de 
faire toutes sortes d’ouvrage dans les derniers 
goûts et d’après les dernières modes, et garantit 
l’avance une satisfaction complète. On peut 

être certain que Mme Galland continuera à fai
re honneur à sa renommée si justement acquise 
de modiste parfaite. et qu’elle ne négligera rien 
pour faire plaisir A ses pratiques.

Mme Galland vendra ses marchand ses à si 
bas prix que cela surprendra tout le mon le.
VENEZ VOIR AVANT D’ACHETER AIL-

* LEURS.
Mme OH Galland

Shédiac, 14 avril 1880.

UN TÉMOIN.

AUX PLUS BAS PRIX. Dépt. des chemins de fer et canaux.
Otttawa, 29 mare 1880.

PARLEMENT FEDERAL disette.—La rareté du foin et du
fourrage pour le bétail est la cause 
d’une grande misère dans plusieurs 
parties de la Nouvelle Ecosse. On rap 
porte d’Antigonish que les animaux 
y meurent de faim Un cultivateur 
écrit à son frère à Truro qu’il a fait 
manger toute sa semence d’avoine et 
de patates à ses animaux, non à cause 
de pauvreté, mais à cause de l'impos
sibilité de se procurer du fourrage à 
n’importe quel prix. vû qu’il n’y a ni 
foin ni paille dans le pays.

—On dit que des cultivateur» des 
environs de Québec, croient que le 
printemps sera, cette année, de 10 
à 15 jours en retard, et qu’ils ne 
pourront commencer facilement à 
labourer avant la deuxième semai
ne de mai. Il est vrai que la tem
pérature que nous avons en ce mo
ment est bien propre à nous le fai
re croire.—J. de Q.

—Un vaste projet est sur le tapis 
à Montréal. Une compagnie se 
propose ni plue ni moins que le 
percement d’un tunnel sous le fleu
ve St. Laurent de Longueil ou de 
St. Lambert à Montréal, pour les 
convois de chemin de fer. On pen
se que ce tunnel,destiné à suppléer 
à l’insuffisance du pont Victoria, 
pourrait être ouvert au trafic dans 
trois ou quatre ans.

cyclone—Un cyclone d’une violen 
ce extraordinaire, et semblable à celle 
qui a ravagé Bouctouche en août der 
nier, a dévasté une partie du Missouri 
dans la nuit du 18 au 19 avril, et les

%ACCOUREZTOUSOttawa, 13 avril
Le bill de Sic Chs Tupper, pour con 

firmer l’achat fait par le gouvernement 
fédéral, d’une partie du chemin de fer 
fin Grand Tronc, est adopté.

La chambre se forme en comité des 
subsides et adopte, entre autres items, 
lignes télégraphiques dans le bas du 
fleuve St Laurent, $200,000; bureau 
de poste et maison de douane à s Jean 
$3,000 ; édifices publics dans le Nou- 
veau-Brunswick, $151,000; do dans 
la Nouvelle Ecosse, $5,500; do Ile du 
Prince Edouard, $4.000.

Ottawa, 14 avril
Eu réponse à M Connelt, Sir John 

Macdonald dit que le gouvernement 
fera disparaître les obstacles qui nui
sent à la navigation sur la rivière S 
Jean, N. B.

Le bill concernant le président et les 
recteurs de la banque du Nouveau- 
Brunswick, est adopté

Le bill fie M. Girouard [Jacques-Car 
tier|, légalisant le mariage entre beau 
frère et belle sœur, est adopté.

Ottawa, 15 avril
Il est fait motion que la Chambre se 

forme en comité des subsides.
Sir Charles Tupper prononce un 

long discours au sujet du chemin de 
fer du Pacifique. Comme toujours,sa 
parole facile, ses arguments serrés, 
forts et convaincants, furent écoutés 
attentivement et portèrent la convic
tion dans la Chambre de la practicabi- 
lité de cette entreprise.

Ottawa, 16 avril
M. Blake reprend le débat sur le 

chemin de fer du Pacifique. L’orateur 
termine son discours en proposant 
qu’il est de l’intérêt public que la cons 
truction du chemin de fer du Pacifi 
que dans la Colombie Anglaise soit 
ajournée.

M. Bunster demande à l’honorable 
député de West Durham s’il voulait 
briser l’union des provinces en suggé
rant au gouvernement de ne point 
construire cette section du chemin de 
fer du Pacifique. La Colombie An 
glaise, dit-il, renferme des ressources 
qui seront plus que suffisantes pour 
couvrir les dépenses de ce chemin.

Ottawa, 19 avril
DeCosmos reprend le débat sur le 

chemin du Pacifique. Il est suivi pat 
MM. Mackenzie, Plumb et Charlton.

Que l’on se hâte de profiter de 
ces grands avantages, et que 
l’on n'attend pas pour aller voir 
que tout soit vendu.

. nature, 
en cas lieux tes fécondes 

chaleurs. 1880-Printemps-l880
Nouveautés de la Saison !

Nouvelles insignifian- 
nements,—voilà cequi 
re chroniqueur aux Lundi, 19 avril

Sur motion de M Killam la chambre 
se forme en comité sur un bill autori
sant Moncton d’émettre des debentures 
pour payer certaines améliorations, et 
sur les instances de l’hon M Landry 
il est décidé d’attendre la pétition des 
adversaires du bill.

Sur motiou de l’hon M Hanington, 
le bill concernant les propriétaires et 
les tenanciers, et autorisant les actions 
d’éjection devant les cours de comté et 
de paroisse, est adopté en comité.

Le bill de l’hon. M Hanington con
cernant les dommages faits aux terres 
par les compagnies de chemin de fer, 
est rejeté sur division.

Le bill pourvoyant à l’élection bien 
nale des conseillers municipaux est re 
jeté.

Le bill de M. Marshall exigeant la 
publication d’un état de la dette de

51 IA USSONS
PORTES TOUTE GRANDE OUVERTES 1

A. S. PDI HIER
e dont les esprits s’oc- 
hui, est le dépeuple- 
e de cette ville,qui s’o
ient, et cause/une cons- 
rselle ! En vain espé. 
le printemps mettrait 
migration regrettable 

. l'hiver dernier. Le 
roduit. Le nombre des 
le jour en jour; c’est 
unique.
i ce que l'on va m’acA 
de envers la cité de S 
ire la triste vérité !

M. Poirier paiera le plus haut prix de 
Shédiac en marchandises pour les 
Chaussons.

Vient de recevoir de Montréal, Qtébec et de 
■ St Igan un assortiment de Marchandises seches 
et de Groceries (I énérales, qui ne peut manquer 
de rendre son magasin l’un des plus achalandés 
de la ville. En choisissant mon stock je m •

les propositions ne seront pas acceptées
Comme garantie de l’evécation du contrat, 

l’entrepreneur ou les entrepreneurs qui ont fait 
des offres au gouvernement, et dont la soumis-FIDELE POIRIER.

Shédiac, 21 avril 1880.-
VERITEN1 sion sera acceptée, auront à faire du dépôt de 

cinq pour cent sur la somme totale du contrat. 
Ce montant devra être déposé au crédit «la rece- 
leur général, A huit jours de date de cet avis.

L’entrepreneur n’aura droit qu’à quatre-vingt 
dix prur cent sur la somm • des travaux exécu- 
tés en vertu de son contrat

Le département ne s’oblige pas a accepter la

•ul» guida sur le goût et tes besoins «lu peuple ; 
j’ai acheté ce que Je sais être nécessaire et utile 
4 tout le monde, et 11 n’y a rien dans mon ma- 
gasin qui ne vaille le pell demandé. Lisez al- 
tentivement. -

Marchandises Sèches 
consistant en

ETOFFES à Robes, CORDES Noirs, 
ALPAGAS. CACHEMIRES,

INDIENNES, COTON toutes couleurs, 
DRAPS, français et anglais,

TWEEDS Trançais,écossais.canadiens, 
MOUSSELINES, CORSETS,

TOILE fine, HARDES FA ITES. COLS, 
SERVIETTES. RUBANS.

MOUCHOIRS. BRODERIES.CORPS, 
CALEÇONS, CHEMISES 

BLANCHES, CRAVATES, BRETELLES, 
BOUTONS. CHAPEAUX.

FLANELLES, COTON en paquets, 
ETOFFES POUR DEUIL, 

etc., etc.

GROCERIES
THÉS, CAFÉS, SUCRES. MELASSE, 

FRUITS,
EPICES,

POISSONS.
BEURRE, RIZ,

FROMAGE, SAVON, 
SAINDOU, HUILES, 

ALIMENTS en boite,
FARINES, DE 10 TES SORTES, 

etc., etc.

Ferronnerie, Faience, 
Ferblanterie, Verrerie,

Tapisserie, Parfumerie, Coutellerie,

AAMERS DE HOUBLON 
(UNE MEDECINE, PASUN BREUVAGE) 

contiennent
. Houblon, Banc lui. Mandragore et 

Pissenlits,
LIVRES POPULAIRES

plus basse ou aucune des soumissions.
Par ordre,

F. BRAUN, 
secrétaire.

ALBUM DU TOURISTE (L; arohéo ogie, his
toire, littérature. Sport, de Québec au Sague- 
nay, par J. M Lemoine, in-8 .............. 75 cts

ANNALES DE LA TEMPERANCE, in-8 ..10cts 
A VENTURES DEJËA V de CALAIS in-18.5ets 
BIBLE ILLUST REE [PETITE) ou récits d • l’an- 

cien et du nouveau Testament, a l’usage de la 
J unesse, in-12, cart................................. 40 es

LECANADA ET LES ZOUA FES poNriPI 
CAUX, par le chevalier de Bellefeuille...50 cts

ET LES PLUS PURES ET LES MEILLEURESQUA 
1 Lires MEDICALES DES AUTRES AMERS, 

j ILS GUERISSENT
Tous les Maux d’Estomac, d’Intestins, du 
Sang, du Fole, des Rognons, et des Organes 
Urinaires, la Nervosité, l'insomnie, les Mala 
dies des Femmes, et l’I V ROGNERI E.

$1,000 EN or seront payés pour cha que cat 
qu’ils ne guériront ou n’aideront vas,ou pour 
pour tout ce qu’va y trouvera d’impur 04 
d’injurieux. Demandez a votre droguiste les 
Amers de Houblon et les livres gratuits et 
prenez-en avant le coucher, pas «l’autre.
Le Remède contre la Toux et l‘Antidouleur de

Houblon est le meilleur marché et le plus sur.
En vente chez tous les droguistes et a la 

Pharmacie de Shédiac.

! Et quand je vous 
l’écrivain fill Star de 

jamais été taillé pour 
in journal ! Le mal- 
comme a résisté à sa 
e, et il est dégringolé 
le l’abime. Terrible 
ux qui me savent pas 
a condition où la pro- 
placer !

i en question était des- 
i poisson, el non à oc- * 
ournaliste. H posse-, 
degré les allures, le 
nets d'une harengère 
ace est aux piliers des 
vraie Biddy Moriar-

rnit point la réputa 
ement qu’il flagorne.

honteusement servi- 
rchon de journal est 
népris qu’il mérite.
attention, et c'est le 

eut qu'on puisse lui

Département des chemins de fer 
et Canaux,

Ottawa, 29 mars 1880. ‘e
chaque municipalité, est référé à un 
comité composé de Marshall, Blair el CANTIQUES DE MARSEILLE in-12, rei 75ets 

CARTIER (Hon G E). B ographie politique, 
par Louis P Turcotte, in-18, bro .. 15 cts

Sayre.
Mardi 20 avril

CA T ECHISME DE L’HISTOIREDU CANADA 
10-32 .............................................................. 10 cts

CATÉCHISME POLITIQUE ou Eléments du
Droit publie et constitutionnel du Canada mis 

à la portée du peuple, par A Gérin-Lajoie, in-8, 
..........................................................   15 cts 
LE CAP AU DIABLE, Légende, par le Dr De-

guise, in-8 .............................  15 cts
CEREMONIES FUNÈBRES en l’honneur des

glorieux défenseurs du Saint-Stége, par le Rev
L Lattéche, in-8............ ................................ 25 ets

CHAMSONS COMIQUES, ROMANCES, etc.,
avec musique, par E Biondin, in-18, cart "Oets 

LE CHA TIMENT de DIEU, par CG ,1*12 25ets 
LA CLEF des principales difficult e de la langue

française, par Lassiseraye, in 12............... 15 ets
LE COFFRET, ou le T esor enfoui, 3 parties,

in-18 ........................................ 1. ................ .25 cts
CUISINIERE CANADIENNE (NOUVELLE), con- 

tenant tout ce qu’il est nécessaire de savoir 
dans un ménage in-18, cart.....- ............ 50 cts

CONFÉRENCES de Notre Dame de Québec,par
l’abbé Holmes, 2ia* édition, in-12...........60 ets

LE CONSEILLER DU PEUPLE, in-12...25 ets 
CONTREPOISON, faussetés, erreurs, Impostu

re», blasphèmes de l’apostat Chiniquy, 2 bro
chure», in-8 ................ . ......................:. .......10 ets

IN CONTEMPORAIN, F X Garneau, par l’ab-

Le bill de M Ritchie concernant la 
nomination des conseillers munici
paux est rendu général avec un amen 
dement de l’hon M Landry exigeant 
que les nominations soient produites 
le mercredi et affichées le vendredi 
avant l’élection.

En l’absence de l’hon M Wedder 
burn pour cause de maladie, le procu- 
reur général introduit les estimes sup- 
plémentaires, comprenant $10,000 
pour la bâtisse de l'exhibition à St

Oentret de laMalle
DES SOUMISSIONS, adressées au Maltre- 
U Général de. Portes, seront reçues A Ottawa 
jusxu’à VENDREDI Midi, le ao AVRIL, pour 
le transport des Malles de Ma Majesté, d’après 
un contrat, proposé pour l’espace de quatre an», 
DOUZE fois par semaine, aller el reto ir, en re 

WESTMORLAND POINT et le STATION DU 
CHEMIN DE FER, et BIX fols par semaine, 
aller et retour, entre PORT ELGIN et WEST- 
MORLAND POINT, à partir du Ier Juillet pro- 
chain.

Le transport devra se faire dans un véhicule 
convenable, tiré par un ou plu eurs chevaux, 
sujet à l’approbation du Maitre-Géméral des 
Postes.

Les Malle» devront partir de Westm orland 
Point pour la Station du Chemin de Fer A Au 
lac deux fois par Jour «le dimanche excepté) * 
temps pour faire correspondance avec les con
voi de la malle atant A l’Est et A l’Ouest. Re- 
venant au Bureau de Poste Immédiatement 
après l’arrivée de chaque convoi.

Elles devront partir «le Westmorland Point 
pour Port Elgin tous les Jour» (le dimanche ex- 
cepté), 4 deux heures p. m.

Pour le retour, elle» devront partir de Port 
Elgin le même jour A sept heure s du matin, et 
arriver A Westmorland Point en trois heures et 
quart après le départ.

on peut voir des avis imprimés contenant de 
plu» amples renseignements quant aux condi- 
tiens du contrat proposé el obtenir des blanes 
de soumissions aux Bureaux de Poste de West- 
morland Point, Baie Verte et Port Elgi n.

JOHN McMILLAN,
Inspecteur des Bureaux de Poste.

Bureau de l’Inspecteur des Bureaur)
de Poste, 31—60

St. Jean, 15 Mars 1880.J

SHERIFF’S SALE
dépêches qui en rendent compte sont 
épouvantables à lire. La trombe atra 
versé les comtés fie Green et Wester en 
suivant la rivière. Il a touché la ligne 
fin chemin de fer cinq fois pour la 
quitter définitivement à la Station 
Franks. 110 milles en deçà de Marsh- 
field. Celte dernière localité présente 
un coup d’eil désolant, à peine douze 
maisons ont échappé à la destruction. 
Plusieurs bâtisses ayant pris feu, il 
s’en est suivi des scènes impossibles à 
décrire. Dans une maison ou a trouvé 
deux enfants morts et la mère terrible 
ment mutilée mais encore vivante.

1 ne dépêche de Springfield mande 
que l'ouragan y a passé à deux milles 
au sud. en faisant des dommages énoi 
mes el tuant un grand nombre de per 
sonnes. A un endroit appelé James 
Hiver, cinquante personnes ont trouvé 
la mort et un grand nombre d'autres 
ont disparu. Des arbres de trois pieds 
de souche ont été déracines, les pô 
teaux de télégraphe enlevés, el ce qui 
se trouvait sur le passage de l’ouragan 
démoli, balayé.

Des nouvelles plus récentes mandent

TO BE SOLD AT PUBLIC AUCTION, ON SA- 
TURDAY, the TWENTY-FOURTH Diy of 
APRIL NEXT, A. D. 1880, al the Court 
House, in Dorchester, between the Hours of 
Twelve and Five O’clock in the Afternoon :

4LL the right, title, interest, property, claim 
A and demand of Polite Richard, his posses- 
sory right and right of entry both et Law and In 
Equity, of, in and to the following Lands and 
Premises, situate in the Parish of Shediac and 
described as per a certain Indenture of Mortga
ge registered in the Westmorland Records on 
the 26th. day of July A. D. 1879 lu Libre A. 4, 
Folio 280, no. 39,841.

Also all other real Estate of the said Polite 
Richard, where soever situate or howsoever des- 
cribed, within my Bailiwick, the same having 
been seized under and to be sold by virtue of an 
Execution out of the County Court of Westmor- 
land at the suit of Uz Keith vs. Polite Richard 
and John Cassidy.

ROBERT A. CHAPMAN, 
Sheriff.

Dorchester, N. B., January 13th , 1880.

Jean, $2,500 pour le secours des Irlan- 
dais, $500 pour l’institution des sourds 
muets, $300 pour l’association des ca- 
biniers, $250 pour le vapeur de Grand 
Manan, 8408 pour la délégation d’Ot
tawa, 8300 pour les funérailles du 
Gouverneur Chandler, 83,000 en addi
tion aux octrois gratuits, et 83,000 
pour les dépenses imprévues. Tous 
ces items sont adoptés.

M Johnson s’est plaint de la dépen- 
se de $1.100 à Bed Rapids, tandis que 
Acadieville et Rogerville n’ont pres
que rien

M. Fraser a présenté une résolution 
autorisant le gouvernement à passer 
contrat pour les nouveaux édifices par 
lementaires à Frédéricton, pourvu que 
le coût n’en dépasse pas $75,000.

1. M. Landry et l’hou. 
lient ils au Star de vi- 
unies distingués qui 
ix l'honneur de repré- 
a Chambre locale ? ; 
Landry daigne seu- 
oigt,et l’immonde li- 

as cornes gluantes, et 
fond de sa coquille 
til tâche de salir les

bé Casgrain, in-18...... .....25 ets
DECOUVERTE du MISSISSIPPI, in-18 25 ets 
DICTIONNAIRE CLASSIQUE Universel Fran- 

cals, par Th Bénard, in-12, cart.. .. ...... .85 ets
DICTIONNAIRE français-anglals et anglais- 

français de Nugent, in-18, cart........... 75 ets
DISCOURS eur l’action de Marte dans la société 

par Mgr .1 H Raymond, in-8 ..................25 ets
DO MINION « sMPOl NDER’S G CIDE, recull 

de recettes pour faire des dereeurs, etc , in-18

9
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Le département" des

CHASSURES.
est complet el varié,

BOTTINES pour femmes,
BOTTES pour hommes, 

SOULIERS pour enfants ;
PAR DESSUS.

CLAQUES.
SAVATTES.

Gants pour dames et messieurs.
Ce sont tous des articles de consommation su- 

périeurs qu ne peuvent manquer de plaire aux 
pratiques.

Je prendrai, er échange pour mar- 
chandises, des Produit* et des Chaus-
Soils.

TOUT LE MONDE EST INVITÉ!

A. s. POIRIER.
Shédiac, 22 mars 1880.

Telegraphie Générale 
Bathurst, 13

1u nommé John Miller a été écrasé 
par ur train de l’Intercolonial, près de 
Bathurst. Le malheureux, qui avait 
marche une certaine dislance sur la 
voie, était probablement tombé d’épui 
sement, el lorsque le mécanicien la- 
perçut il était’trop lard pour arrêter

FÉLIX, En vente a la Librairie de 

B ROLLAND & FILS,J.

10 il. 19 avril 1880,
eur, 

ohinson pour changer 
ointes de Kenl el de 
est venu devant la : 
M. Johnson préten-!.-

ombre de personnes 
la slation de Carle

Enté de Northumber- 
aire changer les bor 
a les renfermer dans

1. que cela- leur con- : 
Jeux, el favoriserait ! 
aux du. peuple da 
ion. député appuyer

i goureux discours et
iui de ses arguments
. influente requête fin

E
12 et 14 Rue 6t. Vincent, Montréal.

19 av-Décès.
A Fox Creek, Petitcodiac, le 16 mars, à. l’age 

de 13 an» el 5 mois. Blesse, enfant chéri de M. 
Eustache P. Leblanc, après une longue maladie 
soufferte avec résignation à la volonté de Di eu 
et muni des secours que notre sainte Mère l’E- 
glise accorde a ses enfants. —R LP.

Chemin de fer Intercolonialque Marshfield est dans une confusion 
telle et la population tellement affolée 
de terreur qu’il est impossible d’obte 
nir une idée des dégâts. Un grand 
nombre de familles restées sans abri 
se sont réfugiées dans les chars. Le 
nombre des morts est de 78.

CATHARE.
Catharre de 25 ans guéri par le Remède con- 

tre le Catharre Constitutionnel.
le convoi.

1879-Arrangement d‘Hiver--1880Madrid, 14

L’exécution d’Otero, qui a tenté d’as 
sassiner le roi d’Espagne, il y a envi 
ron un an, a en lieu hier matin ici. Le 
condamné était âgé de 19 ans. Il signa 
d’une main ferme une copie de la sen- 
fence. Otero parut se repentir de son 
crime, mais il refusa les secours de la

L’écoulement dans la gorge, le Mal de tête, 
les Douleurs aux épaules, au Dos et aux ro 
gnons, et la désorganisation du système, guéris 
par le Remède du Catharre constitutionnel.

Une toux de 25 ans guérie par I» Remède 
du Catharre Constitutionnel.

Catharre, avec écoulement dans la gorge, 
causant l’étouffement, l’étourdissement, dou
leurs aux cotés, et faiblesse des Rognons, soula 
gé Immédiatement. Système renouvelé par un 
bouteille du Remède du Catharre Constitution 
nel. Ue homme guéri d’en Catharre de tiens 
par ce Remède. 11 oval presque perla la voe 
el l’ouïe. Ecoulement dans la gorge, étouffe - 
ment. Etourdissement, mauvaise haleine gu - 
r.s par le Remède da Catharre.

La barre de dix ans avec tous les symptôme | Moneton, N. B., 14 Novembre 187° 
le consomption, gu ri par moins de * boutell- 
les da Remède du Catharre.

Os du nez mangés, mémoire partie, d range 
ment d’esprit guéris par le Remède Catharre.

Catharre avec toutes.ses suit’* suer par 6 II sera vendu à l’encan. Mercredi, le 28 avril
' prochain, à 1 heure P.M., les articles suivants: 
150 minets de patates Garnet ; 150 minots d’au- 
tres sortes; une bonne vache a lait Agée de sept 
ans ; une génisse de 3 ans; deux boeufs de 3 ans, 
et deux veaux d’un an ;
Lu bon grand bateau de poche ; une traîne à 
bois: un express wagon ; un bon cheval d’attes 
lage ago de 7 ans, un autre de t ans bon pour le 
chemin, et plusieurs autres articles

Conditions de la vente—Neuf mois de crédit 
pour les sommes au-dessus de $4; $4 et au-des- 
sous, comptent. . a

THOMAS J. BOUDREAU, propriétaire.
LAURENT BOUDREAU, encanteur.

Bar et h sis 2: mars 15*0.

A partir de LUNDI, 17 Novembre, les con- 
A vois laisseront Shédiac tous les jours [4i- A VIS.Reçus.
manche excepté) comme suit :
Accommodation pour HL Jean, 
Express pour Halifax et Pistou, 

do pour St. Jean,
ARRIVERONT.

Express de SL Jean 
do . Halifax et Pictou

Accommodation de St. Jean

$ cte 
2 00
0 38
1 00
1 00 
u 75
2 00
2 00
0 75

1 50
150
1 ou
1 50
150
1 00
2 00

N’ÉMIGREZ PAS—Tel est le conseilque | Ed. Babiu, Ecr, Moneton 
nous avons souvent donné à nos lec- Elisabeth Harry Alberton

7.13 A.M
11.38 "
3.23 P. M.

IL est donné par le présent avis, qu’un insti- 
tuteur de 3me classe est demande, pour le 1er 
de mal prochain. Pour plus amples Informa- 
dons, s’adress ,4

DAVID M. LEBLANC,
MAX. RICHARD,

Commissaires d’école.
District d’Ecole de Painsec, No. 27,1

13 avril 1880.

teurs, et que à la lumière des rensei
gnements qui nous arrivent quotidien 
nement de tous les points des Etals 
Unis, il importe de réitérer en ce mo- 
ment. Tous les jours les émigrés, al
léchés aux Etats par les belles perspeo 
lives qu’on faisait miroiter à leurs 
yeux et qu'une presse anti nationale

Olivier Daigle 
Sylv Leblanc
Aug P Leblanc 
Fabien Poirier
Dos Landry 
Dom Richard

Richibouctou
Fox Creek 

do
Slettersville
Tracadie
Shédiac

ligion.
Paris, 15 12.47 r. M

4.35~
7.26 »-Le cardinal archevêque de Paris pré

dit des dissensions civiles en France, 
si l’on met à exécution les décrets por- 
tes contre les congrégations religieu- 
ses non autorisées.

St Pétersbourg, 16
On vient d’essayer d’empoisonner le

D. POTTINGER, 
Surintendant eu Chef. Fleur.

Recevant aujourd’hui :
100 Qta FLORE SCE, supérieure de choix, 

Pour arriver;
200 Qts FLORENCE, supérieure de choix,
200 Cas PEERLEses, * :

Venda a bon march3 au commerce par
Moncton, ler avril A. J. BABANG & CO.

Hilaire Babineau Si Louis
:succéda, et. tirant 
jcument qu'il repré 
Irequête à l’encontre 
a lecture à la cham / 
j M. Johnson se leva 
|uémence le député 
i id, en disant que la 
| nnait lecture n'était 
Idevant la chambre, 
- sentée eu présence 
hnson ajouta qu’Il 
1homme occupant 
isuppléant était assez 
jer de la sorte la pra-.
ilementaires. L’hon.

.1 Ble Richard du Thés I. Thés !
Recev .nt aujourd’hui via Halifax, per S. ‘Cir- 

cassian,' de Londres,
30 Demi Caisses de Congou de choix de 

la nouvelle saison. —Vendu A bon marché par

Hubert A Daigle Ardoine
Chs M Richard Richibouctou
Théodo e Landry Wind. Ledges
Sylv Gautreau St Jean 
R Légère Ottawa

semble grossir el encourager, reyien- 
nent dans leurs foyers, soit ici. soit à 
la Nouvelle Ecosse on dans Plie du

Encan Public.
Paris, 16 1 Prince Edouard, plus pauvres, mais 

Hier, un matelot nommé Menaslow plus sages et mieux éclairés sur les 
a tué une petite fille de 4 ans, et a cou- avantages respectifs des deux pays 

— Tandis que les uns reviennent, les 
autres -moins favorisés de la fortune

bouteilles du Remède du Catharre Constituti- 
onnel. - *

En vente à la Ph armacte de Shédtae el chez 
“tous les droguistes.

1 
i 4 J. BABANG & CO.

petite fille de 4 ans, el a cou- 
pé sa victime en 35 morceaux

Petersburg, Va., 18

Moneton, 1er avril

Instituteur demandé.♦

HOLSTEAD & DICKSON, 
Avocats, Solliciteurs, Notaires Publics,

Agents de Biens-Fonge,
Farine d’Avoine.

Recevant aujourd’hui : 
100 qts. Farine fraîche moulue de choix 

tRock wood,)
Vendas A bon marché put

A J. BABANG & CO.
Moncton, ter avril $0

iLes feux de forêt qui sévissent dans —qui ont dépensé tout leur avoir pour 
les environs depuis quelques jours sont se rendre à la prétendue terre promise, 
incontrôlables. Granges et étables en sont condamnes à gémir sur le sol 
grand nombre ont été 'détruites; en étranger, à pleurer leur expatriation 
plusieurs cas les fermiers ou; perdu volontaire et à regretter amèrement 
toutes leurs récoltes, chevaux et ins- h vie provinciale que dans leur éga- 
truments aratoires. Nombre de huttes rement ils ont voulu changer pour le

UN Inst toteur on une Institutrice ce de oxte- 
me classe, requis d'enseigner le Frangidset PAn 
glais, pour le District no. 21. paroisse de Bots- 
tord. S'adresser imné lien ■ ut aux commis-

Tabac.
Venant de recevoir in Hond 

50 BOITES NAPOLÉON ACHkjl ER
Vendaes A bon marché per 

A J BABANG $CO.
Moncton, 1er avril

e*

1
i

%
GRAND RUE, - MONCTON.

saires.Emprunts négociés et argent investi. Agents 
fiables dune toutes les parties du Canada et des 
Etats-Unis.
CHARLES A. HOLSTEAD. Jos. How E DICKSON,

SAMUEL BRINE,
Seer taire des commissaires.

Ier avrti 1880,— im

1

$4

4-

II

4



MO N IT EURLE ACAD IEN
DISCOURS DK SIR ALBERT SMITH ne devrait pas y contribuer tant 

SUR LE TARIF /cela. Il espère que la chambre
que changements dans les corps célestes, et glaces et que plusieurs collisions COLLECE ST. LOUIS.

va des cycles du temps dont le moindre ont eu lieu déjà II sembla sinon . - . „ ------ -----------------est de 6 000 ans ce n’est le r a leu i l Semble singu A Sr. LOUIS (PALMERSTON) PRES RICVIBOUO est un 0.000 ans, ce qui n'est que te lier, de prime aberd, qu'après un TOU, CONTE DE KENT, (NEW-BRUNSWICK 
hiver remarquablement doux l'océ , ,
an soit Aontame 5.4 à 1 Le Collège St. Louis a été fondé dans Un but en soit couvert d autant de glace, patriotique et catholique. C'est pour servir PE- 
mais il faut se rappeler que ce glise que l'on veut dans cette Maison donner a 

ne done - C __ j la jeunesse une Education vraiment nationaletemps doux * fait se détacher du et un enseignement large et élevé ; et c'est aus- 
Pôle d anciens amas de glace dont si pour servir le pays que l'on y forme des chré- 
les débris ont été emportés tiens courageux et convaincus. Cette double fi-les debris ont ete emportes par les délité 4 la Rell. on et à la Patrie, on la demande 
courants. à l’esprit de fan. Ue qui seul peut inspirer 4 la

|fois l'austérité du travail et des mœurs, la no- 
shoes—Poccep ---- oeseseo blesse des manières, la simplicité et l’affabilité

du caractère.
Mères ! Mères !I MèresiI! LOCAL—Le College St. Louis est situé dans la

Etes-vous troublées la nuit et tenues éveillées belle et fertile paroisse de ce nom à T milles de 
par les souffrances es les gémissements d’unen- la ville de Richibouctou. Sa position sur le ri- 
faut qui fait ses dents? S'il en est ainsi allés vare enchanteur d’une limpide et large rivière, 
chercher tout de suite une bouteille du SIROP lui procure, avec les charmes et grands de la 
CALMANT DE des agréments de premier or-médiatement le pauvre petit malade—cela est dre pour les récréations des élèves et l’avantage 
certain et ne saurait faire le moindre doute. Il d’une salubrité exceptionnelle. Les batiments 
n’y a pas une mère au monde qui ayant usé de nouveaux ont été construits d’après un plan d’en 
ce sirep ne voue dira pas aussitôt qu’il met en semble entièrement conforme a leur destination 
ordre les intestins, donne le repos 4 la mère, spéciale et sont d’une convenance parfaite pour 
soulage l’enfant et lui rend la santé. Ses effets une grande Maison d’éducation.
tiennent de la magie. Il est parfaitement Inof. ENSEIGNEMENT.-  Dans le cours commercial, 
fensif dans tous les cas et agréable a prendre. n ous les exercises se font également en français 
est ordonné par un des plus anciens et des meil- et en anglais. Ce cours comprend : l’enseigne- 
leurs médecins du sexe féminin aux Etats-Unis, ment de la Religion, la lecture et la déclama- 
Lee Instructions nécessaires pour faire usage du ton, l’écriture, la grammaire, l’analyse, l’ortho- 
sirop sont données avec chaque bouteille. Exi-graphe, la composition et la littérature française 
gez la véritable qui porte le fac-simile de CURTIS et anglaise ; la Géographie générale du Globe 
& PERKINS sur l’enveloppe extérieure. En ven avec la description complète de l’Amérique : 
le chez tous les pharmaciens. 25 cents la bou histoire Sainte, l’histoire ancienne, l’histoire 
teille. Se méfier des contrefaçons. de l’Acadie, du Canada, des Etats-Unis, de l'An
_______ _____________ _____________________ gleterre, de l’Irlande, de la France et du résumé 

_______________________________ d’histoire universelle et ecclésiastique; l’Arith- 
Consomption Guérie._métique surtout au point de vue commercial et

Un vieux médecin retiré ayant reçu d’un mis- industriel ; la Tenue des livres en rapport avec

FARINE, FARINE !
THE, SUCRE, MELASSE, &c.

bAT Poêles ANNON
adopter le bill, qui pourvoit à ce que 
le gouverneur ait l'usage de la maison 
et de l’ameublement, qu’il les tienne 
en bon état lui-même, et qu’il paie son 
jardinier et ses autres domestiques.

Plusieurs membres disent que le 
gouvernement devrait prendre l’initia- 
live et la responsabilité de cette affai- 
re.

M. Hill dit que les membres veulent 
réduire les dépenses à l’Hôtel du gou
vernement, mais ne veulent pas en 
prendre la responsabilité. Le gouver
nement est entré en fonctions comme

lere Insertion __  
Chaque Insertion subséquent 
Adresses d’affaires ...... 1

-Des arrangements tris 
ché seront faits pour l’InJ 
long terme.
4 _____ 1
-La Rédaction ne sera, en 1 
des opinionsdes Correspondant 
sont pas réndus.

Sir Albert Smith dit qu’il semble 
étrange à une personne comme lui 
bien familière avec les discours précé 
dents du ministre des finances, d’en- 
tendre ce monsieur parler en faveur 
de la protection. L’hon. ministre est 
devenu un parfait Tory, quoiqu’il fut 
un temps un libéral accompli.

Sir Leonard Tilley—Et encore un il 
béral.

Sir Albert discute et nie les allusions 
personnelles faites contre lui par Sir 
Charles Tupper, qu’il avait frappé à la 
porte de l’ancien gouvernement con
servateur pour une position, et aussi 
que si on l’eût laissé seul dans l'affaire 
des pêcheries il aurait eu un demi-mil 
lion co nme indemnité au lieu de cinq 
millions et demi. Parlant des remar- 
ques du ministre des finances au sujet 
de la ville de Moncton, il fait allusion 
au fait que le ministre des chemins de 
fer, afin de faire un semblant d’écono
mie sur l’Intercolonial, a déchargé la 
moitié des hommes environ employés 
dans le département des chars. Il n’y 
a pas de doute que sons l'administra
tion actuelle ce chemin se détériore 
malheureusement. Il cite les remar 
ques du ministre des finances dans son 
discours sur le budget en 1873 pour

quart du grand cycle de 24.000 ans.
Enfin des astronomes modernes pré 

tendent que nous approchons du mo
ment où l’axe polaire de la terre va 
changer, parce que le dernier change
ment a eu lieu il y a 6,000 ans. Ce der 
nier changement avait été calculé à 
Babylone à un jour près, et les immen 
ses murailles de cette ville avaient été 
construites en prévision du déluge pos 
sible. Les mêmes astronomes avaient 
aussi calculé le changement suivant 
dans l’axe polaire et ce changement va 
survenir dans l’ère où nous vivons. 
Noé n’a pu se sauver avec sa famille 
que parce qu'il avait la connaissance 
de ces mystères, et c'est ainsi qu'il a 
échappé au déluge, conséquence d’un 
de ces bouleversements qui arrivent 
tous les 6,000 ans.

A côté des indications basées sur les 
calculs de la science, viennent s’ajou 
ter les textes des Ecritures. Emilio 
Castelar et le professeur Baldwin ont 
trouvé dans les prophéties de Daniel 
des passages donnant lieu de croire 
que la machine terrestre va subir un 
temps d'arrêt vers 1881.

Hâtons-nous de rassurer nos lec
teurs. Les données sur les premiers 
âges de la terre et les bouleversements 
qui s’y sont produits, nous portent à 
croire que les jeunes continents com 
me l’Amérique et l’Australie seront 
épargnés ; ils serviront de réserve pour 
la reproduction de la race humaine. 
Quelques-uns des vieux continents 
pourront s’affaisser en tout ou en par 
tie, et seront remplacés par des océans, 
comme cela est arrivé pour l’Atlantide, 
vaste continent qui reliait autrefois l’A 
frique à l’Amérique. 11 y aura des 
abaissements et des ex-haussements 
jusqu’à ce que l’équilibre se soit réta- 
blie autour du nouvel axe polaire, que 
des calculateurs hardis placent déjà 
dans l’Utah.

Voilà qui est plus fort assurément 
que le fameux rez-de marée annoncé 
par le professeur Tice et qui n’est ja
mais venu. Et, cependant, il n’est que 
trop vrai que notre pauvre globe ter
restre est exposé à être détraqué par 
les perturbations qui peuvent survenir 
dans les lois de gravitation des corps 
célestes. Sera-ce dans un an ou dans 
mille ans ou plue tôt? Voilà ce que 
nul ne peut affirmer, mais nous devions 
mettre nos lecteurs au courant des on 
dit sur la matière, afin que si le cata
clysme survient, ils ne puissent pas 
nous reprocher de n’avoir pas crié : 
« gare » Nous ne leur cacherons pas 
qu'il y a quelque chose d’inquiétant 
dans l’attitude d’Hercule et de ses sa- 
tellites. Il est à craindre que la contre- 
attraction de Sirius et d'autres centres 
de systèmes solaires ue force Hercule 
et ses lunes à changer leur axe polai 
re, et alors la pauvre terre perdra son 
équilibre et verra ses continents, ses 
îles et ses océans se bousculer d’une 
façon peu agréable pour les bêtes, 
grosses et petites, qui vivent à la sur
face du globe ou au sein des ondes.

Qui vivra verra ! Un monde averti 
en vaut deux !

Ea magesin et sur la roule :

500 QUARTS de Farine, Haxall (Buda). TUYAUX !300 «
900 «
200 «
200 «
200 «
400 «
300 «

Superlative, 
Crown, 
Snowflake, 
WhitePigeon
Gilt Edge 
Bank Sp’g Ex
Str’ngBakers’

« 
a 
«

* 
« 
«

Oblige de payer les frais de I 
zettes envoyées à la poste, il 
reusement exigible d’avance.FERBLANTERIE100 QUARTS de farine de blé d’inde, 

Mason Co.
50 Orts de FEVES BLANCHES;
50 Qrts de FARINE D’AVOINE;
250 demi-boîtes de THÉS CONGOU de 

choix;
30 barriq. MELASSES de choix d’An

tigua.
30 barriq. Melasses (Porto Rico et Bar 

bades) ;
10 barriq. SUCRE Raffiné Ecossais; 
100 boites TABAC,marques populaires.

Aussi en magasin, un stock complet de 
Riz, Soda, Empots, Marinades, Seaux,

Balais, Aliments en boites. Raisins, 
Savon, Chandelles, Huiles, Mo- 

rues, Pollock, Hareng, Sel,
Etc., Etc.•

-A vendre aux plus bas prix du marché par

héritier d’un sys ème, et c’est plus dur 
pour lui, venant en contact tous les 
jours avec Son Honneur, de retrancher 
ses comptes, etc , que ce l’est pour la 
Chambre de le faire.

M Wedderburn dit que le gouver- 
vernement a pris la chose en considé
ration, et a été en consultation avec 
l’ancien gouverneur à ce sujet, et l’est 
encore avec le présent gouverneur.

M. Ritchie dit que l’inventaire des 
effets de l’Hôtel du gouvernement n’a 
pas été fait un moment trop tôt, maie 
c’est une affaire délicate, et moins on 
en parlera mieux ce sera.

M. Landry espère que M. Ritchie ex
pliquera franchement ce qu’il veut di
re par l’inventaire n'avoir pas été fait 
un moment trop tôt. Le gouvernement 
n'a rien à cacher.

M. Ritchie dit que le bruit court 
que l’ameublement d’une certaine 
chambre bleue a disparu au départ 
d'un certain gouverneur, vers le temps 
que le commissaire en chef actuel est 
entré en fonction.

M. Landry peut donner à cette ru
meur un démenti formel. La cham
bre bleue était dilapidée, et partie de 
l’ameublement fut ôtée et recouverte, 
et ensuite replacée. On posa un tapis 
auquel les dames s’objectèrent parce 
qu’il ne convenait pas à l'ameuble- 
ment, et quand le parti vice-royal arri 
va, on le remplaça par un neuf. Le

VOL. XIII. T
Qualité Supérieure 1

Explicatif 
1 Bienveillant lecteur,v • 
) en peu de mots, le Monitch 

ve cette semaine avec un1 
de moitié.

Dimanche, le médecin 1 
près de la fille ainée du 1 
du Moniteur, indisposée • 
ques jours, crut de son 
tir la famille que c’était g 
un cas de picotte. Sache 
récemment elle-hous avi 
gué à Québec et Montré, 
colle siège en permanence 
vait déjà traitée pour la re 
fièvres scarlatines, le méd. 
par l'éruption qui déjà 
absolument semblable à a 
cotte, ne lit que son devo 
faisant prendre les mesure 
ce usitées en pareil cas, et 
un instant nous adoptions 
pour isoler la maison. 11 
décidâmes de rompre ni 
avec nos abonnés, de susp. 
blication du Moniteur pou 
semaines, afin de fermer 1 
la propagation de la terril

A sa visite de lundi, not 
se confirma davantage da 
nions; les symptômes étai 
bles à ceux de la picotte-i1 
que dans toutes les malai 
les symptômes sont anale 
l'enfant n’était guère ma la 
pouvait être qu’un cas per

Mardi, l’éruption, qui à 
de la picotte aurait dû êl 
noncée et qu'il eut été in 
confondre,avait presque ci 
disparu, et, à notre gra 
ment, l'état de siège était 
lé nous était rendue ! Ce i 
cas exceptionnel de rouge 
re que-peu grave.

Nous avions perdu p 
jours de travail, qu’à ce n 
cé de la semaine il était i 
regagner, et nous avons 
à publier une feuille entie

Nous savons ‘que la r 
répandue au loin et qu’l 
bre hésiteront s’ils ne ref: 
nient de retirer leur journ 
de poste ; mais ils pvuv 
rer. Pour rien au mon 
voudrions exposer les fan 
amis, de nos abonnés, 
danger, d’ailleurs, on sais 
torités, qui étaient déjà su 
surveillent avec la plus 
vigilance les cas de cette

Nous ne saurions termi 
primer au Dr. Harrison h 
connaissance pour la pro 
a fait preuve en nous av 
le moment qu’il a cm 
pour le zèle qu’il a dépi 
mesures prises pour le cir

BAS PRIX !

Manufacturée par

RECORD & BOYER,sionnaire des Indes Orientales ta formule d’un les usages du pays; la Géométrie, l’Algèbre et ta 
simple remède végétal pour la guérison promp- Télégraphie; l’Arpentage, le levée des plans et 
te et permanente de la Consomption, des Bron- e nivellement ; le Jardinage et l’Agriculture; 
chites, du Catarrhe, de l’Asthme, et de toutes gymnastique et exercises militaires ; le dessin, 
lee affections de ta Gorge et dee Poumons, de la musique vocale et instrumentale.
Débilité Nerveuee et de toutes tee maladies ner- COURS CLASSIQUE.
veuses, après en avoir éprouvé la merveilleuse Lès élèves qui ont achevé avec succès leurs étu========== 

verrai gratuitement, cette recette & tous ceux tin et du grec, la haute littérature française et qui m’en feront la demande, en allemand, en anglaise, l’éloquence, le» mathématiques supé- 
français on en anglais, avec directions pour le rieures et les sciences physiques et naturelles, préparer et sien servir. Envoyée par la malle EDUCATION.—Cette branche si Importante de 
sur demande accompagnée d’une estampille, l’enseignement reçoit les mêmes soins que l’ins- mentionnant ce jouanal et adressée A W. W. truction et les élèves sont formés a la rratique SIFBAR, 149 Pourers* Block, Rochester, N. r. de la vertu et de politemme  par les protres qui

dec. dirigent l’établissement.
----------------------------------- :-----------------------------I Le santé des enfants est également l’objet d’u- 
REMEDE pore LES TEMPS DURS.—Finissez de no sollicitude toute paternelle.

tant dépenser pour de beaux habits, nourriture MOYENS D’ÉMULATION.—Deux examens par 
riche et pour l’étalage. Achetés de la nourritu-an. Les élèves y sont interrogée eur toutes le* 
re bonne et saine, des habits meilleur* et A plus matières de leurs études par le personnel du Col 
bas pris; proeurez-vous de toute manière des lége et des examinateur* étrangers.
objets plus réels et substantiels et surtout arre-1 Des compositions hebdomadaires dans chaque 
ter cette sotte habitude de courir après les doc- classe.
leurs coûteux et vantards ou de voue tant ser- Toutes les semaines des notes pour le travail, 
vir de cette vile médécine qui ne peut vous Mire l’application, la conduite, la tenue et la polites- 
que du mal, et enrichissent les propriétaires, se.
mais mettez votre confiance dans le plus grand Chaque mois l'inscription au tableau d'hon- 
de tous le* remèdes simples et purs, les Amers neur pour ceux qui ont obtenu des notes satis- 
de Houblons, qui guérit toujours A un coût mini- faisantes eur toutes les matières pendant le mois 
me, et vous verrez des temps meilleurs et une précèdent. Des séances musicales, dramatiques, 
bonne santé. Essayez-le une fois. Lisez ee qui scientifiques et littéraires plusieurs fois par an. 
en est dans une autre colonne. Le public peut y être admis.

—______ _________ ___________ _ ___ _______Trois fois par an les familles reçoivent des no-
T .a de Broun tes détaillées sur ta conduite, le travailles pro-
La panacee domestique de Brown grès et la santé de leurs enfants.
Est le tue-douleur le plus efficace du monde. Et- Des Diplômée spéciaux eont délivrés par 1*Ad- 
le vivifiera infailliblement le sang qu'elle soit ministration du Collège aux élèves qui ont ter- 
employée à l’usage interne ou à l’usage externe, miné avec succès, soit le cours commercial, eoit 
et soulagera plus sûrement tout mal chronique ie cours classique.
ou aigu que tout autre tue-douleur. Elle a deux CONDITIONS:
fols autant de force qu’aucune autre préparation Le bon marché de la pension vient l’ajouter a 

Elle guérit ta do ileur au cote, au dos ou aux tous les avantages déjà mentionnés : une grau- intestins, le mal de go: g., les rhumatismes, les de propriété que le fondateur, le Révérend M. Ri 
maux, et c’est le grand tue-douleur. LA PANA- chard, a attachée au Collège fournit un revenu 
CEE DOMESTIQUE DE BROWN devrait être dans qui donne les moyens de recevoir les élèves à un chaque famille. Une petite cuellierée de la Pa- prix accessible a tous. Ces généreux sacrifices 
nacée dans un verre d’eau chaude (sucrée si l’on sont principalement faits en faveur des Acadiens 
veut), prise au moment de se co cher, fera dis- qui maigré leur désir de faire instruire leurs en- 
paraître un rhume, 25 cents la bouteille. fants ne sont pas cependant toujours en mesure

de payer une pension élevée.
LONGTEMPS SOUFFRIR—Endurer le Catharre Pension et enseignement (non compris 1 i musi- 

vingt cinq ans est un long espace d'ennui et de que instrumentale)............................................... $60.00
misère. Mme E J Flanders, de Manchester, N Couchette, usage de la vaisselle et de biblio- 
H, après avoir souffert tout cela, écrit « Le héque, plumes et encre...................................$2.00
Remède du Catharre constitutionnel m’a arra- LEROIRSES RAITTTATIRSchée A des sonffirances intenses et presqu’au DEBOURSES FACULTATIFS.
tombeau." Cette médecine est en vente chez Lavage».................................    $8.00
tous les droguistes. Lit et fournitures............. . .......    $10.00

La pension se pale en quatre termes égaux, 4
UN BON COMPTE.—" En somme, six longu la rentrée, le 1er Novembre, le 1er Février et le 

années de maladie et de souffrances sur un ID ler Mal.
coûtant $200 par année, total, $1*00 —et tout çà FOURNITURES CLASSIQUES.- Lee élèves peu- 
a été arrêté par trois bouteilles d’Amers de Hou- vent se procu er les livres, les cahiers, le papier, 
blon prisse par ma femme, qui a fait son propre etc., à la Maison et a très bonnes conditions.
ménage pendant un an depuis sans la perte d’n- ! VACANCES.- Lee élèves peuvent sortir chez

prouver qu'alors l’hon. monsieur ne 
------- . — A 1-------sxxst et s'attenHARDING & HATHEWAY, pensait à la protection 

17 & 1* Mouth Wharf., pensait pas 211 *_.,.:„..„.
dait de pouvoir continuer la grande 
entreprise, à la construction de laquel 
le pays était alors engagé, sur le tarif

Agents pour le Savon " Mayflower”, les Homards 
‘D. W. Hoegg & Co.", et pour les Aliments en boîte 

de la Portland Packing Co.
ST. JEAN, N. B., is Mars 1880.

MONCTON. N. B.
de 12b p. 100. Cependant ce meme 
monsieur impose maintenant au peuple 
un tarif de 20 p. 100. Le ministre des 
finances a toujours été un prophète, 
mais plusieurs fois il a été faux pro 
phète. On peut s'en convaincre par 
les promesses qu’il a faites au peuple 
du Nouveau Brunswick, qu’il ferait 
presque toute la manufacture pour la 
contrée arriérée. Il avait appelé On- 
tario la contrée arriérée (rires), mais 
on trouva qu’Ontario pouvait manu 
facturer presque n’importe quoi, aussi 
bien que le Nouveau Brunswick. Le

Commissioners of Sewers in the 
County of Westmorland.

ITHEREAS » body or Marsh situate In the 
VV Parish of Shediae, in the County of West- 

morland, and being in Cape Bald and Tedish 
Marsh so-called, knowu on plan of said Marsh 
as part of Lot No. 39, containing three acres, 
three rood* and thirty perches, and al o part of 
Lot No. 36, containing one acre, was assessed by 
the said Commissioners, and a warrant of dis- 
tress. Issued against Angeline C. Doiron, the 
delinuent proprietor, and delivered to lite col
lector, which warrant has been returned unsa- 
tisfied, and whereas the said assessment still 
remains unpaid, notice is hereby given that the 
said described land or Much part thereof as will 
be necessary, will be leased or Hold at Ambrose 
Dupuis’ Corner, In the Parish of Shediae, in the 
County Of Westmorland, on THURSDAY, the 
Twenty -Second Day of JULY Next, between the 
hours of Twelve noon and Two o'clock p. m., to 
pay such assessment and expense. —-

Dated the sixth day of April A.D 1880.
JUDE J. CORMIER.) 

+ Clerk of Commissioners of Sewers.

Vendus seulement far les Mar- 
chands de première classe.

Moncton, 10 Décembre 1879

tapis n’a pas été emporté par personne 
mais il fut coupé pour servir aux bu
reaux. A sa connaissance pas un arti

Contrat de la Malle.
gouvernement dont le ministre des fi
nances fait partie s’était imposé la cle de meuble n’a disparu ; il n’y a 
grande tâche de construire le chemin

T ES SOUMISSIONS, adressées au Maitre- 
1 Général des Postes, seront reçues A Ottawa
Jasqu'à VENDREDI Midi. Je 30 AVRIL, poer 
le transport des Malles de Sa Majesté, d'après 
un contrat proposé pour quatre an*, DEUX fols 
par semaine, aller et retour, entre BAYFIELD 
et PORT ELGIN, à partir du 1er Juillet pro
chain.

Le transport devra se faire dans un ochicule 
convenable tiré par un ou plusieurs chevaux, le 
tout sujet A l’approbation du Maitr -Général des 
Postes. .

Les Malle* devront partir de Port Elgin le* 
Mardi et Vendredi de chaque semaine, a sept, 
heures du matin, et arriver à Bayfield trois heu- 
res après le départ.

Pour le retour, elles devront partir de Bay- 
field A onze heures de l'avant-midi, et arriver A 
Port Elgin le Mardi en trois heures, et le Ven
dredi vin Cape Sp ar, Upper Cape et Read, en 
quatre heures après le départ.

On peut voir des avis imprimés contenant de 
plus amples informations sur les conditions du 
contrat proposé, et obtenir des blancs de soumis 
sions aux Bureaux de Poste de Bayfield et de 
Port Elgin.

seul meuble neuf dans la champas un
de fer du Pacifique en dix ans. malgré 
que le chef de l'opposition et plusieurs 
autres messieurs de ce côté de la Cham 
bre protestèrent et prièrent le gouver
nement de réfléchir avant d'engager le 
pays dans une entreprise si téméraire. 
Le temps est presque écoulé, et le che
min est à peine commencé. Le fait est 
que le peuple est contre le chemin de 
fer du Pacifique. Quand le gouverne 
ment précédent est venu au pouvoir il 
poussa les travaux aussi rapidement 
que possible, mais prit garde de ne pas 
augmenter le fardeau du peuple. C'est 
très bien de construire des chemins 
pour coloniser le Nord Ouest, mais le 
peuple de tout le pays proteste forte
ment contre la construction de la ligne 
de la Colombie Anglaise dans le sim
ple but de relier les anciennes provin 
ces avec la Colombie Anglaise, avec 
ses 15,000 ou 20,000 âmes. Quel bien 
une telle ligne peut-elle faire aux pro 
vinces de l'Est pour qu’ells soient si 
lourdement taxées pour la construire ? 
Il désirerait demander au chef du gou- 
vernement quand il a adopté les prin 
cipes protectionnistes.

S r Jolin Macdonald —Sir Alex. Gall 
a annoncé la politique du gouverne 
ment à une époque aussi reculée que 
1859.

Sir Albert Smith—Ça été proscrit
Sir John Macdonald —Oui.mais nous 

l’avons renouvelée ; en 1859 la politi
que du gouvernement a été annoncée 
par Sir Alexander Galt, qui s’est décla
ré en faveur de garder le Canada pour 
les Canadiens, et d’encourager nos in
dustries nationales par une protection 
incidente.

Sir Albert Smith demande si te très 
honorable monsieur a fait son devoir 
en tenant dans sa poitrine celle politi 
que pendant vingt ans. Il cite un dis
cours sur le budget de Sir Alexander 
Galt dans lequel ce dernier exprimait 
l’espérance de pouvoir bientôt ôter 
tous les droits sur les articles manufac 
turés (écoutez, écoutez). Certainement 
ça ne sonne pas comme le discours 
d’un homme qui, d après le chef du 
gouvernement, était protectionniste à 
une époque aussi reculée que 1859 Le 
ministre des finances a parlé de la COD-

bre, mais quelques-uns ont été recou 
verts à neuf.

M. Ritchie dit que la rumeur est que 
l’ameublement a été présenté aux an
ciens occupants à leur départ par le 
commissaire en chef.

M. Landry dit que la rumeur n’a pas 
l’ombre de fondement. Pas un article, 
à sa connaissance ou de son consente 
ment, n’a laissé la maison. On ne lui 
a jamais rien demandé, et il aurait re- 
fusé si on l’eût fait.

M Gillespie qu'il est rumeur qu’on 
a payé à un certain gouverneur $500 
pour des plantes dans le conservatoire.

M. Landry dit que ce n’est pas une 
rumeur, c'est dans les comptes publics. 
Le ministre des finances actuel a lais
sé une propriété considérable dans le 
conservatoire, et on l’a payée.

M. Johnson est heureux de voir le 
commissaire en chef répondre franche
ment à toutes les questions. Ce qu’il 
sait il le dit à la Chambre. Un père 
doit supporter son fils, et la province 
doit supporter son gouverneur. Nous 
ne pouvons l’envoyer à la maison des 
pauvres Nous devons payer pour 
maintenir la dignité de l’établissement.

On rapporte progrès.
Mercredi, 14 avril

M. McManus présente un bill pour 
autoriser l'érection d’un téléphone en
tre Bathurst et Caraquet.

M Johnson propose la nomination 
d’un comité au sujet des papiers con
cernant les appliquants pour un lot à 
Nelson, Northumberland. Sont nom 
més MM. Johnson, Ryan, Ritchie,Col
ler et Lynott.

La chambre se forme en comité des 
subsides et le secrétaire provincial pro 
pose que $10,000 soient votées pour les 
contingences.

Sur l’item pour l'éducation. M. Fra- 
ser dil qu'on économiserait en rédui
sant le montant alloué aux instituteurs.

En réponse à M. Willis, M. Landry 
dit qu’il va mettre en vigueur un sys- 
tème par lequel les commissions aux 
intendants des chemins seront payées 
d’après les sommes dépensées, et non 
d'après le montant octroyé.

M Elder fait l’éloge de la circons- 
pection et de la prudence de M Lan
dry comme commissaire eu chef des 
travaux publics.

A propos des ponts, M. Johnson dit 
que le pont de Cocagne a été construit 
avec du bois flottant el ne durerait pas 
trois ans.

M. Killam dit que tel n’est pas le cas. , 
M. Gillespie soumet ie rapport du 

comité des comptes publics.
1 Jeudi, 15 avril :

Sur motion de Black la Chambre se : 
forme en comité sur le bill établissant| 
une geôle (loch up) à la l'ointe du Ché- 1 
ne Après quelque discussion on rap ]

Commissioners of Sewers in the 
County of Westmorland.

WHEREAS a body of Marsh situate in the 
parishes of Botsford and Shediae, in the County 
of Westmorland, and being in Cape Bald and 
Tedish marsh, so called. It being all of the same 
marsh which the late Jude Leblanc died possess- 
ed of,said lots, pieces and parcels being known 
on plan of said marsh by the following numbers 
viz; North side of East River, so called, lot No. 
27, containing three rods and eleven perches; 
next being lot No. 30, containing three rods and 
three perches; next being lol No. 36, lying on 
south side East River, containing one acre and 
15 perches; and also lots Nos. 39 and 40, con- 
taining two acres, two rod* and 13 perches, (re- 
ference to plan of said marsh will more fully 
show), was assessed by the said commissioners 
and a warrant of distress issued against Susan 
Hebert, wife of Horeb Hébert, Obelline Hébert, 
wife of Sylvain E. Hebert, Mathilde Leblanc and 
Elizabeth Leblanc, the delinquent proprietors, 
and delivered to the collector, which warrant 
has been returned unsatisfied, and whereas the 
sdd assessment still remains unpaid, Notice is 
hereby given that the said described land or such 
part thereof as will be necessary, will bo leased 
or sold at Ambrose Dupuis Corner, in the parish 
,of shediac, in the county of Westmorland, on 

Thursday, the 22nd day of July next, between 
the hours of twelve noon and two o’clock P.M., 
to pay such assessment and expense.

Dated the sixth, day of April A. I. 1880.
JUDE J. CORMIER,

Clerk of Commissioners <>f Sewers.

t

JOHN McMILLAN,
Inspecteur des Bureaux de Poste.

Bureau de l’Inspecteur de* Bureaux) 
de Poste, 31—50

St. Jean, 15 Mars 1880.

L’ 1TION ROYALE
DES

NOUVELLES ETRANGERES

De l'Opinion Publique:

Le prince Napoléon a publié une let 
tre approuvant l’expulsion des jésuites 
de France. Paul de Cassagnac publiait 
presque en même temps une éloquen
te protestation contre le décret qui 
frappe les congrégations religieuses et 
s’écriait que la guillotine n’était pas 
loin. La question religieuse va évi 
demment diviser les bonapartistes en 
deux fractions ; elle en fera autant des 
autres partis, el on verra avant long- 
temps le clergé et les catholiques de 
France réunis autour d’un chef qui se 
•a probablement le comte de Cham
bord. et les ennemis de la religion di 
visés en bonapartistes et en républi
cains. Ainsi que nous le répétons de 
puis sept ou huit ans, bonapartistes, 
orléanistes et républicains catholiques 
seront forcés par les excès des radicaux

CHANSONS de la FRANCK.
ne jourée, et je veux que tout le monde le sache leurs parents les lers jeudis de chaque mois. On 
pour son bénéfice." accorde aussi quelques jours à Noël. (Les élèves

"JOHN WEEKS, Butler, N. Y." de St. Louis et des environs peuvent seuls profiter de 
SUR LE BORD DE LA TOXBE—Tel était le cas cas congés. Les élèves dont les parents sont éloignés 

de Moses A Walker, de Derry, N H, avec une on dans le Collège même les moyens de passer ” 
congestion de poumon, el le Catharre chroni-temps très agréablement.) Les vacances propre- que. Deux boute lies du Remède du Catharre ment dites commencent vers la fin de juin et se 
Constitutionnel le ramenèrent €complètement 4 erminent vers le commencement de Septembre, 
la santé, et pour noue servir de ses propres parc On peut voir les élèves au parloir pendant les 
les, “ rebâtirent tout mon système." Le Reme récréations.
de est en vente chez tous les droguistes. NOTA BENE —Pour se rendre A St. Louis,
________________  on prend l’Intereolonial jusqu’à la station de 

T_________ 1 :_Weldford; de là on se rend au Collège par la
Les maladies Malle. Lorsque l’établissement est averti, il en

Des enfants, attribuées à d’autres causes, eont voie gratuitement ses vol ares 4 l’arrivée des
souvent occasionnées par les vers. Las PASTIL-
LES VERMIFUGES DE BROWN ou pastilles contre 
les vers, tout en tuant lee vers, ne peuvent faire 
aucun mal à l’enfant le plue délicat. Cette très 
précis J ne combinaison a été employée avec sue- 
cès par les médecins, et reconnue absolument in 
faillible contre les vers et inoffensive pour les 
enfants. 25 rente la boîte.

(paroles françaises et anglaises) 
ACCOMPAGNEMENT POUR PIANO

Relié très bien en drap bleu et or—Prix $.160 : 
•n brochure —Prix $1.00..

SOMMAIRE :
Où voulez-vous aller— L’ange gardien—Quand 

tu chante*—La première feuille— L’étranger 
Cantique de Noël- Serenade—Chansons de For- 
tunio—O, Richard! O, mon roi !—La valse des 
adieux—Le pont de soupirs. Rendez-moi ma pa- 
frie—La Madonne—Le lac —Adieu, belle France 
—Les hirondelles—Une fleur pour réponse Le 
Toréador—Le soleil de ma Bretagne— Ta voix

Commissioners of Sewers in the 
County of Westmorland.

WHEREAS a body of marsh land situate In 
the parish of Botsford, in the county of West-- 
morland. Cape Bald and Tedish marsh so called, 
said harsh being known on the plan of marsh 
of said Cape Bald and Tedish marsh by the fol- 
lowing numbers, viz : Lot No. 6, containing one 
acre, the rood and fourteen perches ; lot no. 10, 
containing one acre and nine perches ; lot no. 
3<, containing one sere, one rood and twenty 
perches, and lot no. 42, containing two roods 
and twenty-one perches, was assesse i by the 
said commissioners and a warrant of distress

chars pour y prendre le* élèves.
La rentrée aura lieu le jeudi, 6 Septembre.

Le Rev. M. F. RICHARD, Supérieur.
Le RÉV. E. R. BIRON, Directeur

La fauvette du canton —Non, monse gneur Oui, 
monseigneur—81 vous me regrettez—Les che
veux blonds—Si loin !—Le départ du marinier 
—Mon Ame A Dieu —Mon cœur à toi—Espère 
David chantant devant Saul—Bonheur caché— 
La réponse du bon Dieu—Ave Maria—Le caril
lon du verte—17 Avril est là- Brunette—Le pe- 
tit mousse noir —La bénédiction d’un père - La 
bouquetière des fiancés—-Huit ans—Les fleurs 
animées—Quand de la nuit-Veux-tu mon nom 
—La Jardinière du roi—Laissez-moi l'aimer—Je 
suis Lazzarone--Medjé—Mourir pour la patrie 
—La Parisienne--Le chant du départ Toujours 
seul! ou " Le masque de fer "—La fête du ciel 
—Pauvre fleur! pauvre femme !—Le départ des 
hirondelles- Stsca l'Albanaise—Sous l'ormeau 
—La Marseillaise— La Zingara—Partant pour la 
Syrie- Pierre l’hermite.

A vendre seulement par
R. MORGAN, 22 

28, rue la Fabrique, 
Agent de Gros pour l’Editeur 

Québec, 20 janvier 1880.

de s’unir aux légitimistes et T’accepter
leur chef. Cela nous a toujours paru Chemin de fer Canadien dil 
clair, inévitable. L’expulsion des jé- Pacifique
suites est le commencement de la lut-_

Issued against Samuel F. Black, the delinquent 
proprietor, and delivered to the collector, which 
warrant has been returned unsatisfied, and whe- 
seas the said assessment Still remains unpaid, 
notice is hereby given that the said dese bed 
sand or such part thereof as will be nec ssary, 
will he leased or sold at Ambrose Dupuis’ Cor- 
ner, ins the Parish of Shediac, in the County of 
Westhlorlaad, on THURSDAY, the Twenty St- 
cond Day of JULY Next, between the Hours of 
twelve noon and two o’clock p m., to pay such 
assessment and expense.

Dated the sixth day of April A. D. 1880.
JUDE J. CORMIER, 

Clerk of Commissioners of Newer.

Canal Welland
Avis aux Constructeurs de Ponte.te, le premier pas dans la voie qui con 

duira la république à l’abime. La vio 
lence appelant la violence, la colère el 
la vengeance vont jeter les radicaux 
dans des excès que rien ne pourra ar-

on missions pour materiel voulant

dition de la ville de St Jean, et il [Sir 
Albert,est certain que la population 
de celle ville serait surprise de savoir 
du ministre des finances qu’elle est 
dans une condition si prospère. L’hon 
monsieur a parcouru le pays visitant

| ES SOUMISSIONS cachetées, adressées au 
D soussigné, (Secrétaire du département des 
Chemins de Fer et Canaux) et endossées, " Sou- 
missions pour Ponts, Canal Welland,” seront re
çue* A ce bureau jusqu’à l’arrivée des Malles de 
l’Ouest, MARDI, ie 15ième jour du mois de JUIN 
prechain pour la construction de ponts-tour-

On demande des soumissions pour la fournitu 
re du matériel roulant, qui doit être livré sur is 
ligne du chemin ee fer du Pacifique, dans le 
cours des quatre années prochaines. Les entre-

[Pour le Moniteur Acu

La prière d’une pet
/

reter. Les républicains modérés se- preneurs devront s’engager A fournir chaque au-
ront débordés et ne pourront eux me née
mes échapper au torrent qui menacera 10 wagons de première classe, (une partie étant
de tout emporter qu en prêtant main de, wagons-lit),
forte aux catholiques. 20 wagons de seconde classe.

Ce qui se passe en Europe est de na | :wagons de poste e. nu^T' 
lure à faire croire que les temps ne 240 wagons de fret couverts, 
sont pas loin peut-être où l’on verra 100 wagons de fret découverts, 
les mations bouleversées et ensanglan- 3 charrues pour edéblayage de la vole, 
tées par le socialisme, le nihilisme et 2 charrues en saille, 
l’impiété, demander à la religion, à la 40 wagons d’équipe.
papauté de les sauver. Léon XIII pa Le tout devra être manufacturé dans la Puissance 
rait bien 1 homme ( Choisi par Dieu pour fer du Pacifique, A Fort William ou dans la pro
préparer celle grande réaction en fa vince de Manitoba.
veur des principes religieux. En s’adressant au bureau de l’ingénieur en

chef, A Ottawa, le ou après le 15 mars prochain, 
- —1eks on pourra obtenir les dessins, les spécifications

—Un journal du Kansas est respon- Le woussiuuc recevra les soumissions Jusqu’à 
sable de 1 histoire merveilleuse qui JEU al, le premier jo r de JUILLET prochain, 
suit au sujet de la découverte dans cet . Par ordre.
Etat d’une source d’où coule un flot .BRAUNAI
copieux d’eau douce, qui rend une li Département des chemics) 
vre et demie de sucre par trois gallons de fer et canaux.
d’eau. Cette fontaine merveilleuse au | Ottawa, 7 février 1880 )

A genoux près d’un lit de ■ 
Une petite enfant priait ; | 

• Au doux parfum des fleur1 
•, Son âme pure s’inspirait.|

"Bon Dieu ! dit elle, lu il 
Suisje aussi belle que ce-

• C’est me dire non si tu ta 
A m’accorder maintes fax i

4 Petites joues couleur d 
Bouche vermeille el beau 

Oh ! viens à moi que je r
Sur tes genoux en ces be

4 Je te dirai combien je t 
Combien je veux encort 
Comme à papa, à loi dei 

- Je te donnerai un baiser

“ Viens ! je ferai Au nom
• El d» Fils et du Saint Espr 

Et je te dirai Notre Vere 
Pareil comme maman le

nants et de ponts fixes A divers endroits de lu
les manufactures, qui se sont
grandement satisfaites, sans douté dans

dites ligne du Canal Welland. Les ponts des grande* 
routes devront être construits en fer et en bois, 
et ceux des chemins de fer, exclusivement en fer.

On peut prendre communication de* plans, 
devis et conditions générales A ce bureau le et 
après le LUNDI 31ème jour de MAI prochain, 
on veut aussi se procurer A ce bureau des forrnu 
les de soumissions.

Les personnes qui soumissionneront devront 
avoir une condaissance oratique des ouvrages 
de ce genre, et sont requises de se rappeller 
que l'on ne s’occupera pas des soumissions qui 
ne seront pas strictement conformes aux formu
les imprimées, et —dans le cas d’une société, —il 
est indispensable que les personnes qui la com
posent donnent leur signature réelle, leur genre 
d’occupations, et le lieu de résidence de chacune 
d’elles; de plus, un chèque de banque accepté, 
équivalant A $250, pour chaque pont pour lequel 
on soumissionnera, devra accompagner chaque 
soumission, laquelle somme ne sera pas remise 
si le soumissionnaire refuse d’exécuter les tra
vaux pour lesquels 11 aura soumissionné, aux 
prix et conditions par lui mentionnés.

Les chèques reçus seront remis aux personnes 
dont on n’aura pas accepté les soumissions.

Pour la parfaite exécution du contrat le ou les 
soumissionnaires dont 11 sera décidé d’accepter 
la soumission recevront avis que leur* soumis
sions sont acceptées A condition qu’ils fassent 
un dépôt de 6 020 sur le montant du contrat 
dent la somme envoyée avec la soumission for-

Commissioners of Sewers in the l’espérance d’obtenir encore des Droits 
plus élevés. Mais a t il visité les grands 
propriétaires de moulin 4u Nouveau 
Brunswick et consulté avec eux quant 
aux effets du tarif? Au lien d’avoir

-
County of II estmorland.

WHEREAS a body of Marsh situate lu the 
Parish of Botsford, lu the County of Westmore- 
: aid, and lying In Cape Bald Marsh so called, 
known on the plan of said marsh a lot number

Chemin de fer Canadien du Pacifique.
la protection promise à l’industrie du 
bois, qui est une des plus importantes 

1 tour containing twenty-fivw perchem, and ai du pay & ils sont taxés sur tous les arti. 
n loi number thirty-live, containing three rods | eles qu’ils consomment. 1I admet que 
and twelve Ps rehes, reference to plan or said jl’industrie des rafneries de sucre a été 
AT FtMEN A a Nat Or URS : facilitée par la politique actiouale, 

Swued-igainst Lor nig P. Cormier, the delinquent mais tandis que quelques monopoleurs 
envertetor, an i delivered to the collector, which en ont bénéficié la grande masse du 
asc Mer ee amen ti rat BAT, peuple a eu à payer un prix plus éleve 

Notice la hereby given that the said described pour son sucre. On a affirmé que le

Soumissions pour reservoirs d’eau et 
pompes.

thirty one in Fast river, containing porte progres.
Killam présente un bill autorisant 

Moncton à effectuer un emprunt.
La Chambre se forme en comité des 

subsides et adopte divers items.

000 rod and thirty perchés. also lot number jir-

|ES SOUMISSIONS adressées au soussigné 
1V seront reçues jusqu’à midi, SAMEDI, le 
15 mal courant pour la construction de réser- 
voirs pour l’alimentation des locomotives, sur 
différents pointe sur le parcours de chemin de 
fer canadien du Pacifique. Les robinets devront 
astre A l’épreuve de la gelée, ainsi que les pom- 
pes et leurs appareils ; elles devront être mu** 
par le vent ou lu vapeur, selon lee localités.

On peut obtenir les plan* el devis en s’adres- 
sant au bureau de l’ingénieur en chef A Ottawa, 
le ou après le 15 avril.

Par ordre,

1 PROPHETIES POUR 1881

LA FIN Dl MONDE OU A PEL PRÈSfond or such part thereof as will be necessary, coimerce du sucre donnerait de l’em 
will be leased o‘sold at Ambrose Dupuis’ Cor- plei aux vaisceany dil Nouveau Renne 
ner, hi the parish of Shediac, in the County of P C au: Vaisseanx ( " I ouveau- Bruns. 
Westmorland, on Thursday, the 22nd day or Ju-i wick, mais le fait est que pas un seul 
is next between the hours of 12 Noon and 2 vaisseau n’a fail voile de St Jean pour 

clock P M., to pay such assessment and espen-1les Indes (ecident ales bend Inf I nais 
be. Dated the 6th day of April A.. 1880. 1® 111 des Occidentales pendant les mois

JUDEJ. CORMIER, de janvier, février et mars. Le minis-
Clerk of Commissioners or Sewers, tre des finances sait très bien que, de-

Les amateurs de sciences occultes 
sont en émoi, assure l’Abeille de la Nile 
Orléans. D'après la mère Shipton, une 
abbesse du N Ve siècle, d’après les ins 
criptions des Pyramides, et enfin d'a- 
près la bible, la fin du monde ou une

F. BRAUN, 
Secrétaire. 

Dépt. des chemins de fer et canaux,)
Ottawa, ler avril 1880, j

rait été découverte par un nommé Mill ---------------------------------------- --------
qui demeure près de Burr Oak, dans CHER IRE'S CAI F
le comté de Jewell, et dont l’attention j OnEnirr D OALD. “Amènes moi deux petit 

L'un pour moi, l'autre p 
Pour nous apprendre les 
Qu'ils chantent à ton trô

' « Ils nous diront ce qu’il 
Pour aller à ton Paradis 

.Où nous verrons le beau 
Que tu montres à tons te

Ils me diront si je ressen 
A quelqu’un des petits él 
Que nous serions heure 
Avec le bon petit Jésus !

a Faut il ici que je t’atter 
Ou bien veux-tu que j’ai 
Oh ! mon petit cœur le 
Au ciel une place poifr D

“Une aussi pour mon p 
Que tu prendras sur ton 
Tu l’aimeras comme ma 
Qui l'appelle mon p’tit b
“ Depuis longtemps elle 
D’aller trouver notre p 
Pour ce bonheur elle •<■ 
El donnerait tout ce qu

aurait été appelée à la qualité particu- ------ T
liere de l'eau par le fait que les ani.To he sold at PUBLIC AUCTION, on Sa 
maux refusaient de la boire. Après TURDAY, THE TWELFTH DAY of JUNE
avoir bien examiné l'eau el l’avoir goû A NEXT, A. D. 1880, at the Court Hou
tée, il la trouva si douce qu’il eut l'i se, in Dorchester, between the hours
dée d’essayer d’en faire du sucre et le of twelve and five o’clock in the
résultat a été un plein succès. Le su afternoon;—
cre fabriqué par lui ressemble beau All the right, title, interest, property, claim
coup à celui que produit l’érable, son | Fyrent and Peut or Enuy bon at law andin 
gout et sa couleur sont les mêmes. La Equity of, in and to the following lands and pre- 
différence cependant est encore assez mises being a certain piece or parcel of upland 

situate ill St. An Jrews (so called), in the Parish
of Shediae described in a Deed from Oliver Mille

------ i --------------------------- -sum main it ne pourrait être élu à St Jean.
SHERIFF’S SA T F II [Sir Albert| est certain que le peuple

112211 I0 DALE. exprimera à la premiere occasion sa
... , , H..|, . - dissatisfaction du nouveau tarif; et
To be sold ai 1 ablic Auction, ou Sx- comme quelques uns des partisans du 

TURDAY the Fifteenth Day of May gouvernement semblent croire que le 

next, A. D. 1880, at the Weldon peuple est avec eux, ue serait-il pas 
House, iSbediac, between the bon de donner au peuple la cham e do 
Hours o Twelve and Five O’clock dire son opinion sur le tarif [écoutez 
iu the Afternoon, écoutez II cite un discours fait par 

ALL the right, title, interest, property, claim Le sénateur récemment nommé, M. 
eOFIT Aritoetry PR iX@ Boyd, à St Juan, en presence du ni- 
and lu equity, of, in, and to the following pre. nistre dés fiuam es, le 19 décembre del 
inises, situate in the Parish or shediac, and des- nier, dans lequel il parlait de la dettes crilKa in a certain Indenture of Mortgage from * 1 -
said Placide n. Boudreau to Edward J. Smith ’ 
registered in the Westmorland Records on th,.’I 
dirt day of April A. ID. 1877, in L bro 8. 3 F 
60 423, no. 36,088.

mera partie —qui devra être mis. au crédit du - 
Reeeveur-Général, dans le délai de S Jour» de ta 
date de cet avis.

90 070 seulement de là somme due pour ouvra 
ges faite sera payé, tant que tous lee travaux ne

*de ces convulsions gigantesques qui 
oui dejà changé la face du glope, doit 
survenir en 1881. Les prophéties de la
mère Shipton ont été publiées pour la 
première fois en 1448 et republiées en 
1641, et elles indiquent pour 1881 la 
fin de la période de tranquillité relati
ve dont la terre a joui depuis près de 
6,000 ans.

Les antiquaires prétendent que les 
inscriptions faites, H y a plus de 4,000 
ans dans la grande galerie de la gran-

seront pas complètement terminés.
Ce département ne s’engage pas, cependant, A 

accepter la plus basse ni aucune soumission.
Par ordre, Chemin de fer Canadien du Pacifique. 

Soumissions pour Ponte eu Fer.
F. BRAUN,

Becréteire.
Département des Chemins de Fer 1

et Canaux.
Ottawa, 29 mars 1880. ______ )_________

On demande 500a1000 hommes
Pour lever de l’écorée d’Haricot pendant l'Eté de 

1880. L’ouvrage comme neera le 15 Mai et continuera 
environ quatre mois. S’adresser aux Tanneries aux 
endroits ci-dessous mentionnés dans be Maine, savoir : 
JACKSON BROCK, FOREST CITY, KING- 
MAN, GRAND. LAKE STREAM, et VANCE- 
BORO. Gages de $14 à $26 par mois, en sus de la 
pension. Ces tanneries sont sur la ligne du E. & N 
4 Railway, entre Bt. Jean, N. B., et Bangor, Mai- 
ne. Les passagers pour Jackson Brook, Forest City el 
Grand Lake Stream débarquent des Chars à Forest 
Station. Kingman ft Vanceboro sont des Stations 
sur la ligne.

ES S UMISSIONS adressées au soussigné se- 
• ront reçues jusqu’à midi, SAMEDI, le 15 

de MAI, pour la construction de ponts de fer sur 
les affluents de l’est et de l’ouest du Lac des Bois.

On peut obtenir des plans et devis en s’adres 
sant au bureau de l’ingénieur en chef a Ottawa, 
le ou après le 16 Avril.

Par ordre.

grande pour permettre d’en faire la 
distinction. to said Archibald McCrea, registered in the 

Westmorland Records on the 24th day of August 
A.D. 1876, in Libro R 3, Folle 98, No. 35349. Al- 
so a piece or parcel of marsh land situate in the 
Parish of Dorchester and described in a D-ed 
from Max. D. F. White and white to said Archil- 
bald McCrea, registered In the Westmorland re- 
cords on the 7th day of July A.D. 1679, in Libro 
A 4 Folio 126, No. 89236. Together with all 
other real Estate of the said Archibald McOrea 
wheresoever situate or however described with- 
In my bailwick, me same having been seized 
and to he sold under and by virtue of several 
Executions issued out o! the Supreme Court and 
of the County Courts of Saint John and West-

de PM ramide. Contiennent une marque 
qui alors existait dans la ville et à l’année 1881-2L demie, qui indique 

qu'il |Sir Albert, croit y exister encore, que dans cette année un nouveau jeu 
de centres solaires et de constellations

Les navigateurs de long cours de 
vront déployer une grande pruden 
ce. pendant la saison prochaine, 
s’ils veulent éviter des catastre- 
phes, car on prédit que l’océan se- 
ra hérissé de dangers, à cause de

F. BRAUN,
Becrétalre.

Dépt. des Chemins de fer et Canaux,)
Ottawa, ler avril 1880.( 

SUCR E.
Recevant aujourd'hui via Halifax, per S.S.’Aus-

trian’ de Glasgow, 5 BARILS
SUCRE ECOSSAIS RAFFINE NO. 1.

Vendu à bon marché par

paercera son influence sur notre pla 
acte et que pela se terminera par des 
perturbations terrestres du genre de 
telle» qui ont marqué les premières pé 

riodes décrites par les géologues, et 
qu’on a essaye de faire correspondre 
aux six jours de la création. L’alma-

...
A lie all other Real Estate w the said Placido 

D. Boudreau, wheresoever situate o howsoever 
cleseribed, whin my Bailiwick, the carne ha- 
wing been seized by and to be sold under and by 
virtue of an Execution issued out of the County, 
Court of Wextma and County at the suit of 
Frank Vautour vervice said Placide D. Bou- 
dreau.

‘ROBERT A. CHAPMAN,

Législature Locale
Mardi, 13 avril

Cur motion la chambre se forme en 
|comite sur le bill concernant les dépen 
ses de 1 Hôtel du Gouvernement

M. Gillespie dit que le coût de l'éta
blissement est trop fort, et la province

la quantité extraordinaire de gla, 
ces flottantes.

Les navigateurs arrivés récem-nach de la pyramide est basé sur l’ob
servation faite par les savants égyp- ment à New-York rapportent avoir 
tiens des signes du Zodiaque et des rencontré d'immenses champs de

morland. r. SHAW & BROS.,
JACKSON BROOK, ME.

15 avril 1880.—2mp

H BERT A. CHAPMAN.
Sheriff.Sheriff.Drebester, N. B., February 94h, 1880. A. J. BABANG & CO.Dorchester, N.H, February 20th, 1880. ler avril 80,
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